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DIEPPE – Le comité 
local de Memram-
cook du Centre de 
pédiatrie sociale 

du Sud-Est Inc. organise 
une grande vente de livres 
usagés (enfants et adultes), 
casse-tête et jeux de société.  
La vente aura lieu samedi 
28 octobre de 9h à 15h au 
gymnase du Collège Com-
munautaire de Dieppe, 505 
rue du Collège.  

« Nous avons beaucoup de 
livres, de casse-têtes et des jeux 
de société à vendre, informe 
Paul Auffrey, président du comi-
té local. Les gens sont très géné-
reux et il y en a pour tous les 
goûts. Cette collecte de fonds a 
pour objectif d’aider les enfants 
de notre communauté qui sont 
dans le besoin. Cette collecte 
est d’une grande importance 
pour le centre de Memramcook 
car les besoins sont grands. »  

La plupart des articles 
sont en vente à 1$ et 5$. 
Seul l’argent comptant est 
accepté pour le règlement 
des achats. Les fonds re-

cueillis iront directement aux 
enfants et à leur famille afin 
d’offrir des évaluations et/ou 
des thérapies (musicothérapie 
et autres), tout comme l’accès 
à différentes activités/interven-
tions en individuel ou de groupe 
permettant l’actualisation de soi 
et la découverte du monde. 

Le Centre de pédiatrie 
sociale Sud-Est est un orga-
nisme de bienfaisance qui vient 
en aide aux enfants vivant en 

situation de vulnérabilité. Il 
se base sur une approche de 
médecin sociale globale pour 
répondre aux besoins des 
enfants en misant sur leurs 
forces, celles de la famille et 
de leur communauté. Cette  
approche intègre l’expertise 
de la médecine, des sciences 
sociales et du droit pour 
favoriser le plein dévelop-
pement de l’enfant, dans le 
respect de ses droits. 

Le Moniteur Acadien

C hers lecteurs, le Salon 
du livre de Dieppe 
vient tout juste de 

nous rappeler l’importance de 
la littérature. Que de chemin 
parcouru depuis les peintures 
rupestres qui étaient le mode 
d’expression de l’homme des 
cavernes ! L’écriture a évolué 
depuis qu’elle fut inventée 
sous sa première forme par 
les Mésopotamiens, environ 
3300 ans avant notre ère. 
Par la suite, les papyrus ont 
succédé aux tablettes d’argile, 
et lorsque Gutenberg a 
inventé la première presse 
à imprimer en 1450, ce fut 
une révolution qui donna 
naissance aux livres tels 
que nous les connaissons. 
Nous avons le bonheur de 
compter des auteurs dans 
notre équipe. À partir de 
cette semaine, Evérard Maillet 
vous contera régulièrement 
les aventures de François le 
p’tit snoro, un vieux pêcheur 
acadien pauvre, sage mais 
très comique. Suivant son 
exemple, vous pourriez vous 
aussi vous mettre à l’écriture. 
Ce serait une belle habitude 
de vie comme nous l’explique 
notre chroniqueuse Marie 
O’Brien. Bonne semaine à 
toutes et à tous. 

LE BILLET DE 
DAMIEN 
DAUPHIN
Coordonnateur du contenu
damien@moniteuracadien.ca

Grande vente de livres samedi au profit 
du Centre de pédiatrie sociale du Sud-Est

ABONNEZ-VOUS
EN LIGNE SUR

WWW.MONITEURACADIEN.COM
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SHEDIAC - Fières de la réponse de 
la communauté d’affaires, religieuse 
et corporative, les dirigeantes de 
la Fondation Marichette entament 
maintenant la partie publique de 
leur campagne de financement : 
Étudier donne des ailes.

L’étape dite « silencieuse » vient 
de se terminer et a permis de 

Le Moniteur Acadien

récolter un peu plus d’un million de 
dollars au profit des Néo-Brunswic-
koises qui désirent briser le cycle de 
la pauvreté en poursuivant des études 
post-secondaires.

À présent, l’organisme fait appel à la 
population pour bonifier cette somme 
afin d’atteindre l’objectif ultime de 1,2 
millions de dollars. Ce montant, com-
biné à celui déjà recueilli et au fonds 
actuel de la Fondation, totalisera plus 
de deux millions dollars et permettra 
l’attribution de bourses pour une 
valeur annuelle de 100.000 $.

Depuis 2016 la Fondation attribue 
des bourses annuelles renouvelables 
à des femmes et à des jeunes filles 
en précarité financière, pour leur 
permettre d’effectuer des études 
post-secondaires dans des établisse-
ments francophones. Actuellement, 
sept boursières reçoivent chacune 

La mascotte Acajou. Crédit : Courtoisie

RICHIBOUCTOU - La Commis-
sion de services régionaux de 
Kent (CSRK) et le détachement 
de la GRC de Richibucto ont 
lancé la cinquième édition de leur 
programme de « contravention 
positive » dans le comté de Kent 
au printemps dernier. Le pro-
gramme s’est déroulé tout au long 
de l’été et de l’automne 2023, et 
des billets ont été donnés à des 
jeunes méritants. L’initiative a 
abouti à un tirage au sort organisé 
en octobre, au cours duquel 
tous les billets émis pendant le 
programme ont été inscrits pour 
tenter de gagner.

Ce projet avait pour but de 
développer des habitudes saines 
et sécuritaires chez nos jeunes. 
Le projet a permis aux policiers 
de la région de Kent de tisser des 
liens avec la jeunesse locale en 
récompensant les jeunes démon-
trant de bons comportements 
plutôt que de se limiter à punir 
les contrevenants. Des contra-
ventions positives et éducatives 
ont été émises en raison de : port 
du casque protecteur, l’utilisation 
sécuritaire du vélo, le port de la 
ceinture de sécurité, l’utilisation 
des passages pour piétons, des 
actes de bonté, etc.

Plus de 200 contraventions po-
sitives ont été  émises et la GRC 
de Richibouctou est heureuse des 
résultats. Les jeunes qui ont reçu 
des billets pouvaient les sou-
mettre et recevoir un petit cadeau 
d’une compagnie locale. De plus, 
leur nom a été ajouté au tirage 
pour les prix finaux.

« Félicitations à Amaya Soucy qui 
a gagné une carte-cadeau de 500 $, 
ainsi qu’à Frédéric Cormier et Chloé 
Comeau qui ont chacun gagné une 
carte-cadeau de 250 $. La CSRK et 
le détachement de la GRC de Richi-
bucto sont ravis des résultats et des 
commentaires positifs reçus au cours 
de l’été et de l’automne. Constatant 
les bénéfices du programme, les deux 
organisations prévoient de réitérer 
l’initiative en 2024 », peut-on lire 
dans un communiqué conjoint de 
la CSRK et de la GRC.

Le Moniteur Acadien

 DES CONTRAVENTIONS 
POSITIVES DANS LE 
COMTÉ DE KENT

7.500 $ par an annuellement pen-
dant la durée de leurs études. En 
atteignant son objectif, la Fondation 
espère augmenter le nombre de 
boursières.

La Fondation tient à souligner 
la très grande générosité de 
communautés religieuses : les Filles 
de Marie de l’Assomption, et les 
congrégations de Notre-Dame-du-
Sacré-Cœur et de Notre-Dame. 
Elle remercie également, entre 
autres, UNI coopération financière, 
le groupe Savoie et la Banque

Nationale. La Fondation 
Marichette précise que la liste de 
toutes les personnes et organismes 
ayant contribué à la campagne 
silencieuse est disponible sur 
demande. 

Pour tout renseignement : 
Nicole Gionet, présidente de la 
Fondation Marichette, peut être 
rejointe au 506-530-5509 pour par 
courriel à nicolegio@hotmail.com.

ÉTUDIER DONNE DES AILES:LA FONDATION 
MARICHETTE LANCE SA CAMPAGNE DE FINANCEMENT 

De g. à d. : Nicole Gionet, Ginette Ahier 
et Éric Haché
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J oseph Bourque est un vé-
ritable conteur, mais plutôt 
que de s’exprimer orale-
ment, il préfère le faire avec 

ses mains, à travers l’artisanat. 
L’octogénaire consacre des mois 
entiers à la création d’œuvres 
d’art entièrement fabriquées en 
bois, chaque pièce portant en elle 
une part de l’histoire de sa région.

Son garage lui sert d’atelier. 
Dans celui-ci, situé le long de 
la route 133, il consacre plus 
d’un mois à chaque pièce d’art. 
C’est là qu’il donne vie à ses 
visions, sculptant et créant des 
pièces qui reflètent le passé de 
sa communauté côtière. En effet, 
chacune de ses créations est un 
hommage à la riche histoire de 
sa terre natale.

En tant que membre du 
comité historique de Bara-
chois, consacre son temps à 
préserver et partager les tré-
sors historiques de la région. 
Pour lui, il est essentiel de bien 
comprendre le passé pour 
envisager un futur prometteur. 

Il encourage donc la jeunesse 
à s’intéresser à l’histoire de la 
région, considérant que cela 
offre des perspectives plus 
éclairées pour les prochaines 
années. Selon lui, l’histoire est 
un guide précieux pour mieux 
appréhender les défis et les 
opportunités à venir.

  Joseph Bourque, l’artisan 
qui raconte l’histoire à travers le 
bois, est un exemple inspirant de 
la façon dont l’art et l’histoire se 
rejoignent pour façonner notre 
compréhension du monde qui 
nous entoure. Son dévouement 
à préserver le passé tout en 
investissant dans l’avenir est une 
leçon précieuse pour tous.

CAP-ACADIE – JOSEPH BOUR-
QUE, UN RÉSIDENT DE GRAND-
BARACHOIS ÂGÉ DE 84 ANS, SE 
CONSACRE À LA CRÉATION D’ŒU-
VRES EN BOIS. CHACUNE D’ELLES 
RACONTE UNE HISTOIRE.

Photos : CJSE
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Joseph Bourque raconte l’histoire 
de la région à travers le bois

Radio Beauséjour a signé  
une nouvelle convention 
collective avec la section 
locale 77 du syndicat Unifor 
qui représente une quinzaine 
d’employés. L’entente de trois 

ans, qui se terminera en  
mars 2026, comprend des  
augmentations salariales  
et inclut dorénavant les  
employés du journal  
Le Moniteur Acadien.

DIEPPE — La municipalité 
invite les familles de Dieppe 
et des environs à mettre 
leur courage à l’épreuve. Afin 
d’effrayer gentiment les petits 
et les grands, la Maison Doi-
ron sera « hantée » pour la 
première fois à l’occasion de 
l’Halloween. L’entrée est de 5$ 
par personne, et gratuite pour 
les enfants de 12 ans et moins. 

Construite en 1841 par 
Joseph Doiron, la maison qui 
porte le nom de son fondateur 
sera aménagée pour laisser 
place aux fantômes afin d’offrir 
un voyage dans le temps tout 
en frayeur. Cette maison 
patrimoniale est célèbre pour 
être la seule connue en Acadie 
à avoir conservé sa maçonne 
(âtre) d’origine.

« Avec la Maison Doiron han-
tée, nous voulons proposer aux 
familles de Dieppe une porte vers 
notre histoire tout en célébrant 
l’Halloween », explique Jérémie 
Robichaud, agent communau-
taire à la Ville de Dieppe. C’est 
pour nous une façon de mettre 
en valeur ce lieu mythique et 
historique ».

Afin de permettre une 
expérience aux participants de 
tous âge, un parcours familial 
sera disponible en après-midi. 
Le parcours réservé aux 13 ans 
et plus se déroulera en soirée. 

Le stationnement se fera 
au parc Rotary St-Anselme et 
un sentier mystérieux sera mis 
en place pour offrir au public 
une marche immersive vers 
la maison hantée. Des films 

emblématiques d’Halloween 
seront également diffusés le 
dimanche à la salle brunch du 
pavillon Rotary, et du maïs 
soufflé sera offert.

Veuillez noter que les 
places sont limitées et qu’une 
inscription est requise. Les 
réservations se feront en ligne 
à partir de lundi 23 octobre 
à 13h sur le site Internet 
dieppe.ca.

HORAIRE :
• �VENDREDI LE 27 OCTOBRE 

•18 h à 21 h - Sentier mys-
térieux et Maison hantée 
réservé aux 13 ans et plus. 

• �SAMEDI LE 28 OCTOBRE 
•13 h à 17 h - Sentier mysté-
rieux et Maison hantée pour 
familles. 
•18 h à 21 h - Sentier mys-
térieux et Maison hantée 
réservé aux 13 ans et plus.

• �DIMANCHE LE 29 OCTOBRE 
•13 h à 17 h - Sentier mysté-
rieux et Maison hantée pour 
familles 
•13 h – Film : Hôtel Transylvanie 
(présenté en français avec 
sous-titres en anglais) - Pavil-
lon Rotary - Salle brunch 
•16 h – Film : L’étrange Noël de 
M. Jack (présenté en français 
avec sous-titres en anglais) - 
Pavillon Rotary - Salle brunch 
•18 h à 21 h - Sentier mysté-
rieux et Maison hantée pour 
13 ans et plus 
•19 h – Film : Ghostbusters 
(présenté en anglais avec sous-
titres en français) - Pavillon 
Rotary - Salle brunch

ENTENTE DE TRAVAIL ENTRE 
RADIO BEAUSÉJOUR ET SES EMPLOYÉS

LA MAISON DOIRON DE DIEPPE 
EST HANTÉE POUR L’HALLOWEEN

Jason Ouellette, directeur général de 
Radio Beauséjour et Marc Vautour, 
président du local 77 du syndicat Unifor

COMMUNAUTÉ
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• LE CHEMIN PARCOURU 
DEPUIS MARS 2023
À la suite de la signature d’une 
lettre proposant le change-
ment de nom par plus de 1400 
personnes provenant de tous 
les milieux professionnels et de 
toutes les régions de la province, 
le Conseil de l’Université a déci-
dé de mandater deux chercheurs 
de faire un état des lieux sur la 
question du nom de l’Université 
et sur les enjeux liés à un change-
ment de nom. 

Le Comité citoyen avait 
déjà amorcé un travail de 
recherche et de documentation 
sur l’historique du nom et des 
multiples tentatives de change-
ment du nom depuis la fonda-
tion de l’Université. L’Université 
a choisi de faire son propre 
exercice, ce que nous avons 
pleinement respecté. Nous 
avons soumis un mémoire et 
partagé avec les chercheurs des 
documents pertinents pour  
les appuyer. 

Grâce à l’historien An-
dré-Carl Vachon et les éditions 
La Grande Marée, un livre a 
récemment été publié, intitulé 
Histoire des changements de nom : 
le défi de l’Université de Moncton. 
En plus des travaux de recherche 
de l’auteur, le livre rassemble les 
commentaires publiés depuis 
quelques mois dans le Moniteur 
acadien et l’Acadie Nouvelle, 
pour ou contre le changement. Il 
inclut également des informations 
plus techniques, particulièrement 
une estimation des coûts du 
changement. Il s’agit d’un impor-
tant ouvrage de référence sur la 
question. Le livre ne prend pas 
position ni ne soumet de recom-
mandations sur le sujet, mais 
visait plutôt à rassembler des 
faits afin d’alimenter la réflexion 
de la population et des autorités 
universitaires. Il est disponible 

LE COMITÉ CITOYEN SUR LE NOM DE L’UNIVERSITÉ POURSUIT SON TRAVAIL 
DEPUIS QUELQUES MOIS DÉJÀ POUR CONVAINCRE LES AUTORITÉS DE 
CHOISIR POUR NOTRE UNIVERSITÉ UN NOM QUI REPRÉSENTE MIEUX À LA 
FOIS NOTRE HISTOIRE, ET SA MISSION ET NATURE PROVINCIALE. LE BUT DE 
LA PRÉSENTE LETTRE EST D’INFORMER LA POPULATION ET PLUS PAR-
TICULIÈREMENT LES MEMBRES DES ORGANISMES COMMUNAUTAIRES ET 
UNIVERSITAIRES FRANCOPHONES DE LA PROVINCE DU TRAVAIL RÉALISÉ ET 
EN COURS DANS CET IMPORTANT PROJET COMMUNAUTAIRE, ET DE RÉSUM-
ER LES ARGUMENTS EN FAVEUR ET CONTRE UN CHANGEMENT DE NOM. 

LETTRE AUX INTERVENANTS DE LA COMMUNAUTÉ 
ET AUX ORGANISMES DE L’UNIVERSITÉ

Photo : Archives.

dans les librairies de la province.
Le rapport de l’Université 

doit être soumis au Conseil à la 
fin octobre et sera également 
rendu public. 

• LES ARGUMENTS EN FAVEUR  
DU CHANGEMENT DE NOM  
DE L’UNIVERSITÉ
Au début, la principale raison in-
voquée en faveur du changement 
de nom était le fait que le nom 
Moncton réfère à un personnage 
important étroitement associé à 
la déportation des Acadiens. Le 
mouvement en faveur du chan-
gement de nom de l’Université 
de Moncton s’inscrit dans un 
mouvement national et interna-
tional de respect des cultures et 
des peuples, et de décolonisation. 
Au Nouveau-Brunswick, les Pre-
mières Nations sont au cœur de 
ce mouvement. 

Les analyses du Comité 
citoyen et les échanges avec des 
chercheurs et des personnes 
de différents milieux dans la 
province ont également mis en 
évidence d’autres arguments tout 
aussi importants. 

• LA FIERTÉ ET L’IDENTITÉ COMME 
MOTEUR DE DÉVELOPPEMENT
La fierté et l’identité acadienne 
sont des outils très importants 
de développement commu-
nautaire et économique. Nous 
l’avons bien vu lors des Congrès 
mondiaux acadiens à compter de 
1994 dans le Sud-Est, le Sommet 
de la Francophonie, et de nom-
breuses institutions et événe-
ments culturels et touristiques 
comme le Pays de la Sagouine, 
le Village historique acadien, de 
multiples spectacles et activités à 
caractère acadien et francophone 
dans toutes les régions de la 
province. Ces événements et les 
entreprises qui s’en alimentent 
doivent reposer sur des bases 
solides. 

Ce regain de la fierté et de 
l’identité est assez récent, et il 
demeurera fragile de par notre 
statut très minoritaire au Canada 
et en Amérique du Nord. Nous 
avons la grande responsabilité 
envers les générations futures de 
les protéger et d’en poursuivre le 
développement.

• LA CONSTRUCTION IDENTITAIRE, 
UN OUTIL TRÈS IMPORTANT DE 
LUTTE CONTRE L’ASSIMILATION
Dans les années 1970 et 80, les 
leaders de l’époque ont misé 
sur la création d’institutions 
francophones homogènes, ou la 
dualité pour lutter contre une 
forte assimilation des franco-
phones, particulièrement dans 
les régions mixtes. Les résultats 
ont été positifs, mais insuffisants. 
Les générations actuelles misent 
sur la construction identitaire 
pour poursuivre le travail contre 
l’assimilation en renforcer la 
fierté et l’affirmation envers 
l’Acadie et la francophonie. Là 
encore, le milieu de l’éducation, 
les arts et la culture, la FJFNB et 
certaines municipalités en sont 
les grands leaders.

Le dernier recensement 
canadien démontre le déclin pro-
gressif des francophones au N.-B. 
Le travail ne sera jamais terminé. 
Le développement et la fierté 
identitaire demeureront des ou-
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tils de premier plan. Nous avons 
le défi de convaincre les familles 
nouvelles arrivantes, particulière-
ment, mais non seulement de la 
Francophonie nationale et inter-
nationale, d’embarquer avec nous 
dans ce très beau projet collectif.

• LA TRÈS GRANDE FRAGILITÉ DU 
BILINGUISME AU N.-B. ET AILLEURS
Le bilinguisme connaît un recul 
important au N.-B. Un bilin-
guisme officiel, déjà inégalitaire, 
fait face à une remise en question 
de droits acquis. Fort heureuse-
ment, les nouvelles sont meil-
leures du côté fédéral. Mais la loi 
du nombre fait que le bilinguisme 
et l’égalité des communautés lin-
guistiques demeureront toujours 
fragiles et menacés. 

Notre génération doit 
s’affirmer, comme l’ont fait les 
générations précédentes dans 
des conditions souvent beaucoup 
plus difficiles.

• LA NATURE PROVINCIALE 
DE L’UNIVERSITÉ ET LE RESPECT 
DES AUTRES RÉGIONS
Notre Université est une institu-
tion provinciale, une institution 
réseau. Cela doit se refléter dans 
son nom. La présence de deux 
campus et de sites de formation 
dans les régions à l’extérieur de 
Moncton est un atout pour l’Uni-
versité elle-même, pour toute 
la communauté et la province. 
Est-ce qu’il serait acceptable de 
nommer UNB University Jacques 
Cartier? Ou UNBSJ University 
of Fredericton in Saint-John. Bien 
sûr que non! Pourquoi est-ce que 
nous devrions l’accepter? 

• LA DÉCOLONISATION : 
APPUI DE LA NATION MI’KMAQ
Le Comité citoyen pour le nom 
de l’Université appuie le mou-
vement de décolonisation que 
mènent en particulier les Pre-
mières Nations. Le Mi’gmawe’l 
Tplu’taqnn, s’est associé au 
Comité citoyen pour appuyer 
la démarche du changement de 
nom de l’Université. 

« … les chefs Mi’kmaq du 
Nouveau-Brunswick ont plaidé 
en faveur d’un changement de 
nom des endroits qui portent ac-
tuellement des noms considérés 
comme offensants ou racistes, 
ou des lieux/espaces qui ont été 
nommés d’après des person-
nages historiques qui auraient 

pu causer des traumatismes à 
des groupes et à des cultures en 
particulier.

Nous reconnaissons que de 
nombreux noms colonialistes 
continuent de susciter de la 
douleur et des traumatismes aux 
membres de nos communautés 
et à d’autres groupes et cultures 
et nous sommes heureux de 
soutenir votre changement de 
nom. » (Lettre au Dr Denis 
Prud’homme, recteur de l’Uni-
versité, 15 avril 2023)

Le Comité est heureux de 
l’engagement de l’Université, 
dans son propre Plan stratégique 
2023-2028 approuvé par le 
Conseil de l’université le 5 mars 
2022, d’appliquer le « filtre de la 
décolonisation » dans l’ensemble 
de ses actions. Le remplacement 
du nom Moncton dans l’appel-
lation de l’Université s’inscrirait 
bien dans cet engagement.  

• L’UNIVERSITÉ NOUS APPARTIENT
L’Université appartient à l’en-
semble de la communauté 
acadienne et francophone du 
Nouveau-Brunswick, tout en 
ayant une vocation envers la 
francophonie canadienne et 
internationale. Un changement 
de nom devrait recevoir l’aval 
de l’Assemblée législative de la 
province, ce qui ne poserait pas 
problème d’après les démarches 
que nous avons menées. La dé-
cision du Conseil de l’Université 
serait respectée. Il s’agit d’ailleurs 
d’une loi privée.

Donc, cette décision nous 
appartient. Si nous n’avons pas le 
courage de prendre les déci-
sions difficiles et courageuses 
dans les institutions qui relèvent 
de nous-mêmes, comment 
pourrions-nous demander aux 
gouvernements supérieurs et à 
d’autres d’avoir le courage de 
prendre des décisions coura-
geuses en notre faveur. Si nous ne 
nous respectons pas…

DES ARGUMENTS CONTRE

• LES COÛTS DU CHANGEMENT
Cet argument revient souvent 
dans les discussions et il est 
très légitime de se poser cette 
question. Nos recherches et 
l’avis d’un économiste émérite 
bien connu, André Leclerc, ont 
rassuré le Comité citoyen. M. 
Leclerc estime à environ 1 500 

000$ le coût du changement. Il 
conclut par ailleurs que le timing 
est présentement bon pour 
réaliser un changement de nom 
à l’Université, le plan stratégique 
récemment adopté, la campagne 
de financement réalisée avec 
succès et la refonte de l’image 
de l’Université en réduiraient 
considérablement les coûts.

D’autre part, le Comité 
citoyen s’est engagé à mener une 
campagne communautaire de sol-
licitation pour couvrir les coûts 
du changement, en collaboration 
avec l’Université.

• LA RECONNAISSANCE 
DES DIPLÔMES
Plusieurs universités au Cana-
da et dans le monde ont pris 
la décision de changer de nom 
pour mieux refléter leur mission 
et renforcer leur positionnement 
sur le plan du recrutement. La 
reconnaissance des diplômes 
n’a jamais posé problème, un 
diplôme au nouveau nom de 
l’Université étant offert. En fait, la 
décision d’un nouveau nom peut 
renforcer l’image d’ouverture et 
d’innovation de l’Université, et 
contribuer ainsi à renforcer la 
valeur du diplôme.

• LES ACQUIS DE 
L’UNIVERSITÉ DE MONCTON
Au fil des 60 années depuis sa 
fondation, l’Université a acquis 
une reconnaissance au pays et 
sur la scène internationale. Une 
transition bien planifiée permet-
tra de maintenir ces acquis et 
même, de les bonifier. L’Univer-
sité travaillera énergiquement 
à la mise en œuvre de son plan 
stratégique adopté récemment, 
et enverra le message d’ouver-
ture et d’écoute de sa com-
munauté. Et elle continuera de 
s’associer avec les institutions 
universitaires nationales et 
internationales.

• D’AUTRES PRIORITÉS
Les dix signataires s’oppo-
sant au changement de nom 
ont publié un commentaire 
dans les médias identifiant cet 
argument. Ces personnes ont 
identifié deux priorités : les 
nouvelles technologies et les 
nouveaux modes d’apprentis-
sage, et l’intelligence artificielle. 
Les signataires se sont éga-
lement inquiétés des risques 

d’affaires liés à un changement 
de marque. Il faut souligner 
que de nombreuses universités 
ont très bien géré la transition 
d’un changement de nom. Elles 
en ont même tiré profit par la 
publicité générée et un meilleur 
positionnement.

Des porte-parole étudiants 
ont également affirmé que le 
nom de l’Université n’était pas 
prioritaire, le coût des études 
universitaires et les exigences 
académiques étant clairement 
prioritaires. Nous comprenons 
bien et respectons cette prio-
rité. Mais elle est tout à fait 
compatible avec la volonté de 
la communauté que le nom de 
son université représente sa 
mission et qui nous sommes, 
et contribue davantage à notre 
développement collectif. D’autre 
part, le Comité citoyen s’est 
engagé à mener une campagne 
de financement communautaire 
afin de couvrir les coûts du 
changement.

• INQUIÉTUDES VIS-À-VIS LA RÉAC-
TION DE LA MAJORITÉ ANGLOPHONE 
Les signataires s’opposant au 
changement de nom ont soulevé 
l’inquiétude que « … le chan-
gement de nom de l’Université 
de Moncton aurait comme effet 
d’augmenter l’incompréhension 

puisqu’il serait perçu comme le 
rejet de notre appartenance à 
une société bilingue… ». 

Le Comité citoyen estime 
qu’il est urgent de s’éloigner 
de ce bilinguisme inégalitaire. 
En ayant peur de nous affirmer, 
nous encourageons en fait les 
mouvements anti-bilinguisme. 
Il est intéressant de noter que 
l’ancien maire, M. Brian Mur-
phy, qui a présidé à l’adoption 
du statut bilingue de la ville de 
Moncton, s’est prononcé en 
faveur du changement de nom 
de l’Université de Moncton.

• CONCLUSION – UN NOM QUI NOUS 
RESSEMBLE ET NOUS RASSEMBLE
Tout changement de nom est 
une question très sensible 
et difficile. L’Université de 
Moncton n’y échappe pas. Le 
Comité citoyen est satisfait du 
climat positif dans lequel les 
discussions ont lieu et souhaite 
poursuivre dans cette voie. 

La demande du changement 
de nom de l’Université a été 
soulevée peu après sa fondation 
et est revenue sur une base 
régulière. Les temps ont changé 
et il est temps de franchir ce 
pas important pour l’avenir de 
l’Université, de la communauté 
acadienne et de la francophonie 
au N.-B. 
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secteurs font de toi une per-
sonnalité d’exception. Quand je 
me rendrai à Baie Sainte-Anne, 
j’irai te visiter à l’endroit où tu 
te reposeras!

Alcide F. LeBlanc
Moncton

Selon notre premier 
ministre, Blaine Higgs, 
le Nouveau-Brunswick 
a besoin d’une élection 

maintenant, une année avant 
les élections d’octobre 2024   
prévues par la Loi électorale. 
Pourquoi? Selon lui, il ne peut 
plus gouverner la province avec 
sa majorité de dix députés.

C’est bien son droit d’avoir 
une telle opinion, mais la vraie 
question c’est, s’il peut conser-
ver sa majorité. À mon avis il 
finira avec une majorité réduite 
ou sera minoritaire.

Il va perdre des sièges pour 
trois raisons: son bilan n’est pas 
reluisant, la division à l’intérieur 
du parti et l’organisation chan-
celante de certaines circons-
criptions. 

Le bilan de Blaine Higgs 
n’est pas remarquable. Il n’a 
pas pris les bonnes mesures 
pour régler la crise toujours 
persistante en santé. Il n’a pas 
considéré la situation alarmante 
du manque de professeurs et de 
ressources dans le système sco-
laire. Il a refusé de prendre les 
mesures nécessaires pour atté-
nuer la crise du logement qui 
affecte des milliers de citoyens 
à moyen et bas revenu. Il refuse 
de s’engager dans l’énergie 
renouvelable et préfère gaspil-
ler l’argent des contribuables 
dans un projet chimérique 
d’énergie nucléaire. Il refuse de 
négocier de bonne foi avec les 

MONSIEUR WILLIE 
LIRETTE FUT 
UNE PERSONNE 
D’EXCEPTION

GOUVERNEMENT 
MINORITAIRE EN VUE!

BRASSER
LA CAGE

T ous les magnifiques 
hommages exprimés 
par de nombreuses 
personnes envers Willie 

Lirette, qui nous a quittés ces 
derniers jours, m’ont profondé-
ment touché. Dans ces textes, 
j’y voyais une profonde et 
sincère admiration et recon-
naissance. 

Par contre, l’éloge funéraire 
qu’a livré sa fille Lucie   le 17 
octobre dernier m’a encore 
plus émerveillé. Elle nous a 
donné une belle description de 
son père qui aimait beaucoup 
ses enfants et ses petits-en-
fants. Il a pris le temps de leur 
transmettre son amour et des 
valeurs comme l’engagement 
social et dans bien d’autres 
domaines.

J’ignorais complètement le 
fait qu’il aimait jardiner, planter 
des fleurs, cueillir des fruits de 
la nature, pêcher des coques, se 
promener, faire un jardin, cuisi-
ner, lire et écrire. D’ailleurs, il a 
composé un livre qui j’espère 
sera sous peu publié.

Personnellement et profes-
sionnellement, je l’ai bien connu 
quand les conseils scolaires des 
districts 11 et 12 ont retenu ses 
services comme agent péda-
gogique alors que j’occupais le 
poste de directeur général. 

En cette occasion, j’ai vite 

constaté la grandeur de ce pé-
dagogue et surtout ses qualités 
de leader. Par exemple, il a vite 
pris l’initiative d’organiser des 
cours d’été en vue d’améliorer 
les qualifications du person-
nel enseignant qui détenait un 
brevet local. À l’époque, on en 
comptait un grand nombre dans 
le comté de Kent et même à 
travers la province. Par la suite, 
la plupart de ces enseignants 
ont obtenu un statut profes-
sionnel. 

En plus de cela, durant l’été, 
il a même enseigné la gram-
maire française aux enseignants 
qui voulaient en profiter. 

Durant toutes les années 
qu’Il a œuvré dans les deux 
districts scolaires, comme agent 
pédagogique, il nous a rendu de 
précieux conseils.   

Suite aux grandes et fré-
quentes pressions exercées par 
les conseillers scolaires du dis-
trict numéro douze, le ministère 
de l’éducation leur a finalement 
annoncé qu’une école polyva-
lente allait être construite. Peu 
de temps après, nous avons 
annoncé le poste de la direction 
de cette école. Willie Lirette a 
remporté la victoire ! C’est sur-
tout lui qui a fait les pressions 
nécessaires pour que cette 
école rencontre les standards 
de qualités qu’avaient obtenus 
les autres écoles de la province. 

Durant sept ans, monsieur 
Lirette a dirigé avec doigté et 
compétence cette école qui 
porte fièrement le nom d’un 
grand patriote acadien, École 
Clément-Cormier. Sous son lea-
dership, cette institution a très 
bien réussi. Elle réussit toujours 
très bien. 

Il faut que je rappelle aux 
lectrices et lecteurs que, peu 
après sa retraite, il a été profes-
seur à temps partiel à l’Univer-
sité de Moncton. Là aussi, il a 
merveilleusement réussi.

Mon bon ami Willie, repose 
en paix! Tu mérites tous les 
éloges qui t’ont été rendus car 
tu as travaillé très fort ici-bas 
et tu as beaucoup accompli. Ce 
n’est pas étonnant si plusieurs 
personnes de la Baie Sainte-
Anne comme celles des autres 
paroisses sont venues assister à 
tes funérailles. 

Tes œuvres en éducation 
et dans de multiples autres 

communautés autochtones. Il a 
refusé d’améliorer la Loi sur les 
langues officielles. Il a créé de 
toute pièce une division sociale 
sur la question du genre. Et j’en 
passe. Je vous demande : avec 
son fiasco dans tous ces impor-
tants dossiers, quel programme 
Blaine Higgs peut-il nous pré-
senter pour nous convaincre de 
voter encore une fois pour lui.

Les élections c’est comme 
une guerre. Ça prend un gé-
néral, un état-major solide, du 
financement, mais avant tout 
des troupes motivées. 

Présentement, le parti 
conservateur a un général et de 
l’argent, mais il manque cruelle-
ment d’un état-major solide et 
de troupes motivés. La fronde 
de six importants ministres du 
Cabinet ainsi que la lettre de 
demande de révision du lea-
dership de Blaine Higgs signée 
par de nombreux présidents de 
circonscription conservatrices 
ont fragilisé la direction du par-
ti. Plusieurs des députés, dont 
Bruce Fitch, député depuis 2003 
et ministre très influent dans 
le parti conservateur, se sont 
prononcés publiquement contre 
la tenue d’une élection hâtive.

Ses propositions de chan-
gements sur l’immersion en 
français, sur la démocratie dans 
les conseils d’administration des 
régies de santé et des conseils 
scolaires anglophones, sur la 
question de langue, sur la ques-
tion de genre, etc., ont mobilisé 
une opposition publique impor-
tante qui s’est répercutée chez 
les membres du parti. Présen-
tement, le parti est divisé entre 
les conservateurs de droite et 
les progressistes-conservateurs. 

Les membres dans les six cir-
conscriptions des six dissidents 
sont encore plus démobilisés.

De plus, lors de l’élection 
générale de 2020 et l’élec-
tion partielle de 2022, six des 
députés (Réjean Savoie dans 
Baie-de-Miramichi-Néguac; 
Daniel Allain dans Moncton-Est; 
Greg Turner dans Moncton-Sud; 
Arlene Dunn dans Saint John 
Harbour; Jill Green dans 
Fredericton-Nord et Margaret 
Johnson dans Carleton-Vic-
toria) ont gagnés avec une 
majorité de moins de 1 000 
votes. Ce sont pour la plupart 
des circonscriptions historique-
ment libérales. La division des 
troupes lui fera probablement 
perdre ces circonscriptions. Il 
faut donc prévoir un gouverne-
ment minoritaire. On sait que le 
Parti vert refusera d’appuyer un 
gouvernement minoritaire de 
Blaine Higgs, ce qui ouvrira la 
porte à Susan Holt pour former 
un gouvernement minoritaire 
libéral soutenu par les Verts.

Blaine Higgs veut une 
élection, mais je crois que tous 
les activistes et membres du 
parti conservateur devraient 
se demander s’ils peuvent 
expliquer aux membres de leur 
famille, à leurs voisins et au 
public pourquoi il faut dépenser 
maintenant plus de 12 millions 
de dollars pour cette élection 
lorsqu’on fait face à des besoins 
financiers criants dans différents 
services publics. Cette élection 
hâtive non nécessaire ne servira 
qu’à exacerber les présentes 
tensions sociales.

Jean-Claude Basque
Moncton

« Garder rancune 
c’est cultiver 
l’envers de 
l’amour et se 
priver de paix 
et de liberté. »

LA PENSÉE DE 
LA SEMAINE
PAR CYRILLE SIPPLEY
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Une page nouvelle s’est 
ouverte dans l’histoire 
religieuse du Sud-Est 
du Nouveau-Brunswick 

lorsque Monseigneur Guy Desro-
chers a été officiellement installé 
comme nouvel archevêque de 
Moncton. Une cérémonie solen-
nelle a eu lieu mercredi 18 octobre 
2023 à 15 heures dans la cathédrale 
Notre-Dame-de-l’Assomption.

Une fois n’est coutume, la 
cathédrale de Moncton était 
pleine à craquer. Il faut dire que cet 
événement très particulier justifiait 
cette affluence exceptionnelle. La 

communauté catholique acadienne 
venait accueillir son nouvel arche-
vêque, le septième depuis la créa-
tion de l’archidiocèse en 1936.

Tous les prêtres diocésains, 
auxquels se sont joints quelques Ré-
demptoristes de l’évêché de Pem-
broke (Ontario), étaient présents 
pour accompagner leur nouveau 
patron au commencement de son 
épiscopat. Les chevaliers de Colomb 
assuraient le service d’ordre et 
formaient une haie d’honneur qui 
rehaussaient la procession d’un 
éclat supplémentaire.

L’entrée en matière n’est pas 
sans rappeler le cérémonial qui 
entourait l’inhumation des anciens 
souverains autrichiens à l’entrée de 
la Crypte des Capucins, leur lieu 

MONSEIGNEUR GUY DESROSCHERS DEVIENT 
LE SEPTIÈME ARCHEVÊQUE DE MONCTON

Un nouveau chapitre s’ouvre pour 
l’Église catholique dans la région
UN CÉRÉMONIAL EXTRAORDINAIRE S’EST TENU MERCREDI 18 OCTOBRE À 
LA CATHÉDRALE NOTRE-DAME-DE-L’ASSOMPTION. MONSEIGNEUR GUY 
DESROCHERS A ÉTÉ OFFICIELLEMENT INSTALLÉ EN QUALITÉ D’ARCHEVÊQUE 
MÉTROPOLITAIN DE MONCTON. IL SUCCÈDE À MGR. VALÉRY VIENNEAU.

Damien Dauphin
IJL – Réseau.Presse
Le Moniteur Acadien

de sépulture à Vienne. Suivant un 
rituel bien ancré, le nouveau pasteur 
a frappé trois fois à la porte de la 
cathédrale pour y solliciter le droit 
d’y entrer. Ici, point de funérailles, 
mais plutôt une renaissance !

Le nonce apostolique au Canada, 
qui est l’ambassadeur du pape dans 
le pays, était présent à cette messe 
protocolaire. Dans une allocution 
prononcée très majoritairement en 
français, il a indiqué que la décision du 
pape était le fruit d’un long travail de 
consultation et de réflexion.

« Suivant l’exemple de saint 
Luc, votre nouvel archevêque aime 
proclamer la parole de Dieu avec 
toute la force de sa joyeuse person-
nalité », a déclaré Son Excellence 
Mgr. Yvan Jurkovič.

Après avoir pris possession du 
siège et de la crosse qui symbolisent 
sa fonction, Monseigneur Desro-
chers a prononcé l’homélie. À cette 
occasion, il a livré au public une 
anecdote touchante le concernant. 
Lorsqu’il était jeune homme, il avait 
médité dans sa chambre pendant 
une heure tandis que ses parents 

Berrni Simon a prononcé la deuxième lecture ainsi que la quatrième prière universelle en 
langue Mi’kmaq. Crédit : Damien Dauphin – Le Moniteur Acadien

Les chevalier de Colomb ont formé une haie d’honneur pour accueillir le clergé dans la cathédrale. Crédit : Damien Dauphin –  
Le Moniteur Acadien

Monseigneur Guy Desrochers a reçu son bâton pastoral qui est la crosse épiscopale. 
Crédit : Damien Dauphin – Le Moniteur Acadien



 - Page 9Mercredi 25 octobre 2023 - LE MONITEUR ACADIEN

P rêtre modérateur des 
unités pastorales saint 
Jean-XXIII (Bouctouche, 

Sainte-Anne) et Notre-Dame-des-
Champs (Sainte-Marie, Saint-Paul), 
l’abbé Jean-Guy Dallaire a été 
nommé vicaire général de l’ar-
chidiocèse par Monseigneur Guy 
Desrochers. Si l’on peut comparer 
avec l’administration municipale, le 
vicaire général est en quelque sorte 

l’équivalent d’un maire-adjoint.
Selon le Code de droit cano-

nique, il dispose dans le diocèse du 
pouvoir exécutif qui appartient de 
droit à l’évêque diocésain, c’est-à-
dire : poser tous les actes admi-
nistratifs, sauf ceux que l’évêque 
se réserve ou qui, selon le droit, 
requièrent son mandat spécial 
(Can. 479 - §1). Le vicaire général 
doit rendre compte à l’évêque dio-

césain tant des principales affaires à 
traiter que celles déjà traitées, et il 
n’agira jamais contre la volonté et 
le sentiment de l’évêque diocésain 
(Can. 480). 

Le père Jean-Guy Dallaire est 
né à Sainte-Marie le 28 juillet 1951. 
Fils d’Yvon Dallaire et de Lorraine 
LeBlanc, il a été ordonné prêtre 
par Mgr. Donat Chiasson le 10 juin 
1978 à Sainte-Marie.

Phil Comeau avec le certificat officiel qui atteste du triomphe mondial de « Belle-Île-en-
Acadie ». Crédit : Courtoisie

s’adonnaient à des tâches et à des 
divertissements bien terrestres.

« Je sors de ma chambre au 
bout d’une heure, et je vais m’asseoir à 
côté de mon papa qui regardait la télé-
vision. Je mets ma main sur son épaule. 
Papa me regarde et me dit : qu’est-ce 
que tu fais ? Je lui ai dit : je sors de 
prière et j’ai plein d’amour à donner 
! Je voulais lui communiquer cette 
joie que je ressentais. Il a continué à 
regarder la télévision, et à un moment 
donné il a posé sa tête sur mon épaule. 
Quel beau signe de paix ! Il venait de 
recevoir la paix de l’Esprit Saint. »

TOURNER LA PAGE
Le nouvel archevêque a salué le tra-
vail accompli par son prédécesseur 

dans un contexte particulièrement 
compliqué. Reconnaissant que les 
dernières années vécues par Mgr. 
Vienneau avaient été difficiles et 
tumultueuses en raison du dos-
sier sensible des abus, il a loué les 
efforts accomplis par ce dernier 
pour résoudre les problèmes. « 
Peut-être qu’à la fin de cette année 
ou au début de l’année prochaine, 
on pourra dire que tout est résolu. 
Nous pourrons alors tourner la 
page et nous consacrer à notre 
projet d’évangélisation. »

Faisant écho à ces propos rem-
plis d’espoir, Monseigneur Jurkovič 
a également remercié Mgr. Vienneau 
d’avoir « relevé avec calme, sérénité 
et compassion les nombreux défis qui 
se sont posés dans le cadre de ses 
fonctions épiscopales. »

Évangéliser les communautés et 
rassembler les brebis autour de son 
berger est le grand projet de Mgr. 
Desrochers. Se qualifiant lui-même 
d’humble ambassadeur du Christ, il 
a appelé les fidèles à l’épauler dans 
cette mission. « Vous tous, sans excep-
tion, qui êtes rassemblés ici, vous êtes des 
missionnaires porteurs de la parole de 
Dieu. Chacun à sa façon. Le monde d’au-
jourd’hui a besoin de joyeux témoins. »

Monseigneur Desrochers a 
reçu les salutations de membres 
des congrégations religieuses et 
de la communauté élargie. Citons 
notamment le Père Pyritho Marcel-

lin, de la Congrégation des Sainte-
Croix (c.s.c.) qui officie à Richi-
bouctou ; Sœur Murielle Duguay, de 
la Congrégation de Notre-Dame-
du-Sacré-Cœur ; Sœur Jacqueline 
Poirier, de la Congrégation des Filles 
de Marie de l’Assomption ; le diacre 
Jules Dupuis et son épouse Clau-
dette ; le chef Kenneth Barlow de 
la Première Nation d’Indian Island 
dans le comté de Kent ; et Émilie 
Bastarache accompagnée de ses 
enfants Caleb, Joannie, Étienne et 
Louisa qui représentaient les jeunes 
familles de la région.

UN « ÉTAT DE GRÂCE »
Lors de la réception qui a suivi la 
cérémonie, Le Moniteur Acadien a 
recueilli les premières impressions 
de quelques personnes présentes. 

Monseigneur Guy Desrochers a reçu son bâton pastoral qui est la crosse épiscopale. 
Crédit : Damien Dauphin – Le Moniteur Acadien

Au moins 500 personnes, voire davantage, étaient présentes dans la cathédrale pour assister à cet événement exceptionnel. Crédit : Damien Dauphin – Le Moniteur Acadien

Toutes sont très positives et le prélat 
bénéficie d’un a priori favorable qui 
s’apparente à un « état de grâce ».

« Je dirais que c’est une bonne 
personne, les gens qui le connaissent 
sont très fiers de lui », a confié Tony 
Benoit, qui a rang de Secrétaire 
d’État au niveau de l’exécutif provin-
cial des Chevaliers de Colomb, 
présents pour aider l’Église. « Nous 
sommes ici pour soutenir nos prêtres 
et nos paroisses », a-t-il précisé.

Jean-Marc Brideau, conseiller 
municipal de Dieppe, est d’avis que 
l’archevêque a une belle attitude, 
qu’il maîtrise bien les deux langues 
officielles et paraît jeune d’esprit. 
Il pense que tout cela est très 
positif pour la région. « Je souhaite 
qu’il puisse rallier les gens, rassembler 
la communauté, faire disparaître les 

divisions. J’ai bon espoir qu’il saura 
faire revenir celles et ceux qui s’étaient 
éloignés de l’Église pour toutes sortes 
de raisons. »

Une habitante de Moncton, 
Thérèse Cormier, a trouvé  
Mgr. Desrochers très éloquent 
et chaleureux comme les Ré-
demptoristes qu’elle a connus à la 
paroisse Notre-Dame-de-la-Paix, 
avenue Murphy.

La première impression 
de Sœur Auréa Cormier, de la 
Congrégation de Notre-Dame-
du-Sacré-Cœur, est elle aussi 
très positive. Native de Shediac 
Bridge, la religieuse s’est illustrée 
depuis longtemps dans les œuvres 
sociales. Elle compte tout natu-
rellement sensibiliser le nouvel 
archevêque de Moncton à ces 
problématiques exponentielles.

 « Si j’ai la chance de le rencon-
trer, je lui demanderai ce qu’il compte 
faire au niveau de la justice sociale. Il 
y a beaucoup de gens qui ont besoin 
qu’on leur tende la main. »

« Vous m’avez accueilli comme un 
roi, comme un frère, comme un ami. Ça 
m’a beaucoup aidé à rentrer dans cette 
nouvelle fonction qui commence au-
jourd’hui », a déclaré Mgr. Desrochers, 
ébloui et réconforté par la chaleur 
de sa nouvelle communauté.

JEAN-GUY DALLAIRE NOMMÉ VICAIRE GÉNÉRAL 

Sœur Auréa Cormier, ici photographiée 
durant la réception, compte sensibiliser 
Mgr. Desrochers aux questions sociales 
dans l’archidiocèse de Moncton. Crédit : 
Damien Dauphin – Le Moniteur Acadien

Antoine « Tony » Benoit, Secrétaire d’État 
des Chevaliers de Colomb. Crédit : Damien 
Dauphin – Le Moniteur Acadien
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À
TITRE POSTHUME
Le docteur Rodolphe 
F. LeBlanc et l’ancien 
ministre de l’Édu-

cation Clarence Cormier ont 
été honorés à titre posthume. 

Maître Michel Bastarache, 
l’artiste multidisciplinaire et 
ancien lieutenant-gouverneur 
Herménégilde Chiasson, et le 
haut fonctionnaire à la retraite 
Bernard Poirier étaient pré-
sents pour recevoir leur plaque 
d’honneur.

LA FONDATION DES ANCIENS DU COLLÈGE SAINT-JOSEPH A HONORÉ 
CINQ AUTRES DE SES ANCIENS DE RENOM LORS D’UNE 5E CÉRÉMONIE 
DE RECONNAISSANCE QUI FUT TENUE SAMEDI EN LA SALLE RICHELIEU 
DU PAVILLON LÉOPOLD-TAILLON SUR LE CAMPUS DE MONCTON DE 
L’UNIVERSITÉ DE MONCTON. 

Reconnaissance de cinq anciens à Moncton
Ancien voisin du récipien-

daire, Yvon Lapierre a présen-
té Clarence Cormier, ancien 
conseiller et maire de Dieppe, 
député provincial et le premier 
ministre acadien de l’Éducation 
de l’histoire de la province. 
Né le 14 juillet 1930 à Saint-
Antoine-de-Kent, il a étudié au 
Collège Saint-Joseph. Il a longue-
ment travaillé dans le secteur 
de la lutte contre l’alcoolisme. Il 
a aussi œuvré pour l’ouverture 
du Club garçons et filles de 
Dieppe, l’implantation du Col-
lège communautaire à Dieppe 
et pour terminer les 18 trous 
au terrain de golf de la Vallée de 
Memramcook. Il est décédé en 
avril 2022. La fille de son épouse 
Bernette, Monette, a tenu à 
remercier la Fondation pour 
cet honneur à celui qui était 
son oncle et qui est devenu son 
père par mariage. Bernette avait 
quatre enfants de son premier 
mariage. « Lorsque j’ai reçu mon 
diplôme de Mathieu-Martin en 
1983, Clarence était le ministre 
de l’Éducation et c’est lui qui m’a 

Normand A. Léger

remis mon diplôme, » a-t-elle 
déclaré avec fierté. 

Le docteur Rodolphe 
LeBlanc a été un grand pionnier 
et un défenseur de la langue fran-
çaise au Canada. Né à Memram-
cook en 1922, il a fréquenté le 
Collège Saint-Joseph en 8e année, 
à 12 ans. Sa nièce Odette Snow 
l’a présenté. Il a œuvré au Sana-
torium Notre-Dame-de-Lourdes 
à Bathurst et a entrepris des 
études spécialisées en maladies 

pulmonaires. Il est devenu le 
premier acadien surintendant 
médical du Jordan Memorial 
Sanatorium à Riverglade. Il a été 
un grand bénévole dans plusieurs 
associations acadiennes/franco-
phones et est devenu le direc-
teur provincial des Services hos-
pitaliers du Nouveau-Brunswick. 
Il a pris la direction de l’Hôpital 
Hôtel-Dieu de Moncton en 1967. 
Certains le considère comme le 
fondateur du Centre hospitalier 

Bernard Poirier. Photo Normand A. Léger.

Marc et Michel Bastarache. Photo Normand A. Léger.

HONORÉS -- La Fondation des anciens du Collège Saint-Joseph a honoré cinq autres de ses anciens de renom lors de sa 5e cérémonie de reconnaissance tenue samedi. Ils sont, de gauche à droite : Bernard Poirier, Herménégilde 
Chiasson, Michel Bastarache, Clarence Cormier (sa fille Monette), Rodolphe LeBlanc (son fils Daniel) et Jean Gaudet, président de la fondation. (Photo Normand A. Léger)
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universitaire Dr.-Georges-L.-
Dumont. Il avait refusé de voir 
construire une aile francophone 
à l’hôpital Moncton et voulait 
voir un hôpital régional franco-
phone distinct. Il a aussi œuvré 
au Québec pendant plusieurs an-
nées. Son fils Daniel a remercié 
la fondation pour cet honneur. Il 
a rappelé que certains politiciens 
ont voulu dissuader le docteur 
de construire un hôpital régio-
nal francophone en lui offrant 
le poste de directeur d’une aile 
francophone à l’hôpital Moncton. 
Il avait bien refusé cette offre. La 
construction de Dumont a quand 
même été retardée de deux ans 
en raison des manigances des 
politiciens, et les gens ont vu 
un trou de 2 millions $ tout ce 
temps parce que la construction 
avait débuté et que certains 
avaient coupé les fonds pour 
poursuivre sa construction.

HERMÉNÉGILDE CHIASSON
Raoul Boudreau a présenté 
l’artiste Herménégilde Chias-
son, né en 1946 à Saint-Simon 
dans la Péninsule acadienne. Il 
est considéré comme l’un des 
principaux artisans de la moder-
nité acadienne. Il a été réalisa-
teur à la radio de Radio-Canada 
et au cinéma, et professeur à 
l’Université de Moncton. Il a 
publié plus de 50 livres depuis 
1974, dont Mourir à Scoudouc et 
aussi Conversations qui a obtenu 
le Prix du Gouverneur général 
en 1999. Il a travaillé comme 
scénographe et graphiste pour 
le théâtre l’Escaouette. Il est 
membre de l’Ordre du Nou-
veau-Brunswick et officier de 
l’Ordre du Canada. Il a été le 
27e lieutenant-gouverneur du 
Nouveau-Brunswick de 2003 
à 2009. En réponse, Herméné-
gilde Chiasson a fait remarquer 
qu’il est le seul artiste jusqu’à 
présent à avoir été reconnu 
par la Fondation. Il a souligné 
sa passion pour les livres, les 
peintures, les chansons, les 
films et les arts à l’école et à 
l’université. « Un artiste, c’est un 
travail aussi important que d’être 
plombier ou électricien ou avocat. 
Il faut de tout pour faire un monde 
à notre image, et la beauté est la 
chose qui nous garde en vie, parce 
que nous vivons tous pour voir ce 
qu’il y aura dans nos vies, dans 
celles des autres et dans celles du 
monde qui nous entoure. »  

BERNARD POIRIER
Bernard Poirier est un ancien 
journaliste, éditorialiste et 
rédacteur-en-chef du journal 
l’Évangéline, et fonctionnaire 
du gouvernement provincial. 
Il a grandement contribué à 
l’épanouissement des com-
munautés francophones du 
Nouveau-Brunswick dans les 
domaines sociaux, culturels, 
économiques et de l’éducation. 
Sa fille Nadine Poirier l’a pré-
senté. Natif de Grande-Digue, il 
a travaillé 23 ans à Fredericton 
comme haut fonctionnaire et 
pionnier des services en français 
dans la fonction publique pro-
vinciale et dans la ville capitale. 
Il a été président-fondateur du 
Centre communautaire Sainte-
Anne, un premier concept d’insti-
tution scolaire/communautaire 
au Canada. Ce centre est devenu 
un lieu central de rencontres, 
une école, une bibliothèque, une 
caisse populaire, locaux commu-
nautaires, maternelle et garderie 
d’enfants, magasin et secteur 
d’activités communautaires. Il 
aussi été président-fondateur de 
la paroisse Sainte-Anne-des-Pays-
Bas. Il a été directeur général du 
Programme des langues officielles 
du gouvernement du N.-B. et 
auteur avec l’avocat Michel Basta-
rache du Rapport Poirier-Bas-
tarache sur l’égalité des langues 
officielles. Il a été secrétaire de 
plusieurs organismes et commis-
sions et membre du chœur Neil 
Michaud. Il vient de célébrer ses 
90 ans. Membre de la Fondation 
des anciens du Collège Saint-Jo-
seph, Bernard Poirier a tenu à 
remercier celle-ci pour cet hon-
neur. Il s’est prononcé heureux 
de son parcours et du soutien 
des membres de sa famille. Il 
avait le cœur au bon endroit 
dans ses nombreuses luttes pour 
les droits des francophones, ce 
qui n’a pas toujours bien accepté 
dans la ville capitale.

MICHEL BASTARACHE
Maître Michel Bastarache a 
connu une carrière illustre 
dans le droit et l’administra-
tion en Acadie et au Canada. 
Il a longuement lutté dans les 
domaines des langues officielles, 
de l’égalité des peuples et de 
la promotion du bilinguisme. Il 
a présidé de nombreux orga-
nismes acadiens et était profes-
seur et doyen de la faculté de 

droit de l’Université de Monc-
ton. La Société l’Assomption a 
bénéficié de ses connaissances 
en tant que président. Il a été 
nommé juge à la Cour d’appel 
du Nouveau-Brunswick et à 
la Cour suprême du Canada. 
Il a été le premier Acadien à 
siéger au plus haut tribunal 
du pays. Il a été reconnu pour 
ses jugements et décisions à la 
cour et sa participation dans 
de nombreuses commissions 
et enquêtes qu’il a présidées. 
Son frère Marc Bastarache l’a 
présenté comme un frère dif-
férent qui tenait des conversa-
tions intéressantes et qui aimait 
débattre. Michel Bastarache a 
souligné avoir l’impression de 
regarder un film en noir et blanc 
dans lequel il est un personnage 
au sujet de son temps passé 
à Saint-Joseph. « Je n’ai pas un 
souvenir clair de ma jeunesse, 
a-t-il indiqué. Des membres de ma 
famille me rappellent très souvent 
des événements qui m’échappent 
totalement. J’ai beaucoup aimé 
mes années à Saint-Joseph. J’y ai 
fait des amis de toujours, des amis 
que je revois avec bonheur même 
après être éloignés de 50 ans. 
Merci à ceux qui nous ont permis 
de vivre une belle expérience pour 
nous préparer à poursuivre notre 
formation avec succès. »    

La cérémonie faisait partie 
du Retour annuel des anciens au 
campus de Moncton.

Yvon Lapierre et Monette Cormier. Photo Normand A. Léger.

Herménégilde  Chiasson. Photo Normand A. Léger.

Dr Rodolphe LeBlanc. Photo Normand A. Léger.
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J ean-Philippe Bastarache, de 
Bouctouche, est atteint de 
cette affection dégénérative 
depuis un bon nombre 

d’années, ce qui ne l’empêche 
pas pour autant de s’adonner à 
diverses activités quotidiennes. 
“Comme exemple, je peux toujours 
aller à la pêche, faire du bateau, me 
promener en VTT ou même conduire 
ma voiture”, a dit d’emblée cet an-
cien homme d’affaires aujourd’hui 
âgé de 73 ans.  

C’est à 56 ans que Jean-Phi-
lippe a véritablement connu 
un premier problème de santé 
relativement sérieux.  “J’ai fait un 
‘stroke’ (accident vasculaire) mais 
selon mon médecin j’étais encore 

LA MALADIE DE PARKINSON EST UNE MALADIE DU SYSTÈME NERVEUX À ÉVOLU-
TION LENTE QUI ENTRAÎNE HABITUELLEMENT UNE PERTE DU CONTRÔLE DES MUS-
CLES. AU FUR ET À MESURE, LES SYMPTÔMES APPARAISSENT ET ONT TENDANCE À 
S’AGGRAVER. OR, POUR LES PERSONNES AYANT LE PARKINSON, IL EST NÉANMOINS 
POSSIBLE DE MENER UNE VIE ACTIVE EN FONCTION DE LEUR ÂGE, DE L’APPARITION 
DES PREMIERS SYMPTÔMES ET DE LEUR ÉTAT DE SANTÉ EN GÉNÉRAL. 

Evérard Maillet

Jean-Philippe Bastarache s’adonne à des exercices dans sa lutte contre la maladie de Parkinson.
Crédit : Evérard Maillet

assez jeune pour me rétablir, bien 
qu’il m’était de plus en plus difficile 
de travailler comme agent d’as-
surances car j’avais toujours peur 
de faire des erreurs”, confie M. 
Bastarache. 

Précédant son état maladif, 
Jean-Philippe était pourtant un 
athlète dans plusieurs disciplines 
sportives. “J’ai joué au baseball, au 
hockey et même que j’ai pratiqué 
le karaté et le judo. J’étais donc en 
très bonne forme physique. Mais un 
an après avoir subi un ‘stroke’, et le 
début d’une perte d’équilibre, j’ai 
appris de mon médecin que j’étais 
maintenant atteint de la maladie de 
Parkinson”, dit-il. On lui recom-
mande néanmoins de continuer 
sa routine de vie. “Je pouvais faire à 
peu près les mêmes choses qu’aupa-

ravant, mais un peu moins quand 
même, et je devais prendre des 
médicaments. Par contre, j’ai élimi-
né quelques activités car je devais 
vraiment ralentir”, explique M. 
Bastarache, ajoutant d’un seul 
élan qu’il a finalement entamé 
sa retraite à l’âge de 62 ans. 

Dans le passé, Jean-Phi-
lippe s’est particulièrement 
distingué en tant que bénévole 
par excellence au sein de sa 
communauté. Il a participé 
activement à l’important défilé 
de Noël de Bouctouche pen-
dant plusieurs années, et s’est 
d’autant plus dévoué inlassable-
ment et de façon exemplaire 
avec la Chambre de commerce 
de l’endroit alors qu’il a siégé 
pas moins d’une quinzaine d’an-
nées sur le comité de bingo. 
“J’ai aussi donné de mon temps 
libre au succès du Marché des 
fermiers pour une vingtaine d’an-
nées. Je suis donc bien fier d’avoir 
pu m’impliquer pour toutes ces 
bonnes causes communautaires”, 
reconnaît humblement M. Bas-
tarache, notant par ailleurs que 
l’épanouissement de sa ville lui 
tient toujours à cœur. 

Fort d’une attitude 
positive, inspirant, courageux 
et résolu face à la maladie qui 
perdure, Jean-Philippe garde 
le moral et s’affaire ainsi à 
mener une vie normale dans la 
mesure du possible. Également 
amateur de musique, il prend 
plaisir à chanter et à jouer de 
la guitare, ce qui lui procure de 
la motivation tout en atté-
nuant le stress. 

Pour s’assurer de garder 
l’équilibre alors qu’il est debout, 
le septuagénaire Bastarache 
se déplace avec deux cannes 
d’aide à la marche. “C’est quand 
même mieux qu’un fauteuil 
roulant!”, explique ce bon vivant 
avec un sourire en coin. 

Selon Parkinson Canada, 
les tremblements, la lenteur 
et la rigidité, des problèmes 
d’équilibre et une rigidité 
musculaire figurent parmi les 
principaux symptômes de cette 
maladie. À l’heure actuelle, on 
ne connaît pas de remèdes 
pouvant guérir la maladie de 
Parkinson mais les symptômes 
sont traités au moyen de mé-
dicaments. Certaines thérapies 
peuvent également atténuer les 
symptômes. 

Jean-Philippe Bastarache demeure courageux 
et actif face à la maladie de Parkinson

COMMUNAUTÉ
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L’Assemblée générale an-
nuelle (AGA) de la Fédération 
des associations de familles 
acadiennes (FAFA) aura lieu 
samedi 28 octobre à partir de 
12h30 à l’UNIPlex de Dieppe, 

salle Famille Daniel. Madame 
Sally Kenney, coordonnatrice 
des réunions de familles lors 
du CMA 2024 sera l’invitée 
spéciale. Tout le monde est 
convié à y assister.

ASSEMBLÉE GÉNÉRALE ANNUELLE DE LA FAFA
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N atif de Shediac, Justin 
Boudreau fut nom-
mé par son école à 
titre de recrue de 

l’année 1991. La polyvalente 
Louis-J.-Robichaud lui a remis 
son diplôme de fin d’études 
secondaires il y a trente ans. Au 
cours des trois dernières dé-
cennies, il s’est distingué en tant 
qu’éducateur, conférencier et 
entraîneur international. Source 
d’inspiration pour de nom-

breuses personnes à travers le 
monde, il continue d’honorer 
son héritage de patriote en 
étant un ambassadeur de l’édu-
cation sous bien des formes.

Copropriétaire et entraî-
neur-chef de Seeds Training, une 
entreprise dédiée à l’apprentis-
sage socio-émotionnel, Justin 
a marqué la vie de plus d’un 
million d’élèves et d’enseignants 
dans sept pays. À ce jour, Justin 
a livré plus de 1000 confé-

rences. Son message universel 
de gratitude et d’acceptation de 
soi encourage tout un chacun à 
prendre des mesures concrètes 
pour améliorer sa vie et son 
environnement.

« Justin Boudreau est non 
seulement un exemple brillant de 
ce qu’un Patriote peut accomplir, 
mais il est aussi une inspiration 
pour la jeunesse de notre commu-
nauté, affirme Louis Babineau, pré-
sident de la Fondation Louis-J.-Ro-
bichaud. Son engagement envers 
l’éducation et l’impact social 
démontre parfaitement l’essence 
même de la Médaille d’excellence 
Louis-J.-Robichaud. »

Depuis 1993, Seeds Trai-
ning travaille avec des milliers 
d’écoles, d’entreprises et d’orga-
nisations à but non lucratif pour 
créer des programmes d’appren-

SHEDIAC – JUSTIN BOUDREAU EST LE RÉCIPIENDAIRE DE L’ANNÉE 2023 DE 
LA MÉDAILLE D’EXCELLENCE LOUIS-J.-ROBICHAUD. CET HONNEUR LUI 
SERA DÉCERNÉ LE 4 NOVEMBRE PROCHAIN AU COURS DU 18E BANQUET 
ANNUEL DE LA FONDATION. L’ÉVÉNEMENT AURA LIEU À L’ÉCOLE LOU-
IS-J.-ROBICHAUD DE SHEDIAC. 

Photos de Justin Boudreau (Crédit : Courtoisie)

JUSTIN BOUDREAU HONORÉ 
PAR LA FONDATION LJR

Le Centre d’études aca-
diennes Anselme-Chias-
son (CEAAC) invite la 
communauté à sa soirée 
portes ouvertes : 60 ans 
d’archives à l’Université 
de Moncton, vendredi 27 
octobre de 17h à 19h au 
Carrefour international 
des études acadiennes 
(415, Av. de l’Université) 
– niveau 0 de la Biblio-
thèque Champlain. 

Dans le cadre de 
la Journée mondiale du 
patrimoine audiovisuel 
et afin de souligner les 
60 ans de l’Université 
de Moncton, le Centre 
d’études acadiennes An-
selme-Chiasson organise 
un 5 à 7 pour mettre 
en valeur les archives 
institutionnelles. Jetez 
un nouveau regard sur 
l’Université à travers les 
films, vidéos et bandes 
audios qui sont archivés 
au CEAAC.

 L’activité est gra-
tuite. Un léger goûter 
sera servi.

Le Club d’âge d’or de 
Barachois organise 
une vente de poutines 
râpées samedi 28 oc-
tobre. Il faut appeler le 
506-532-6359 pour les 
commander et apporter 
ses chaudrons au Club 
vendredi 27 octobre 
entre 9h et 15h. Chaque 
poutine est en vente au 
prix de 4,50$ la pièce.

L’UNIVERSITÉ DE 
MONCTON PRÉSENTE 
SES ARCHIVES AU PUBLIC

POUTINES RÂPÉES 
AU CLUB D’ÂGE D’OR 
DE BARACHOIS

COMMUNAUTÉ

tissage expérientiel sur mesure. 
Parmi les projets de longue 
durée de la société, on compte 
le programme national GEAR 
UP pour l’accès à l’université et 
le programme de formation au 
caractère du service national 
malaisien.

Spécialisé en leadership, 
gratitude, lutte contre l’intimida-
tion, mentalité de croissance et 
persévérance, Justin utilise des 
méthodes pédagogiques basées 
sur la neuroscience, l’apprentis-
sage social et émotionnel, ainsi 
que l’apprentissage expérientiel 
pour créer des expériences 
d’apprentissage puissantes.

Justin réside actuellement 
à San Diego, en Californie, avec 
son épouse Santana et leur fils 
Kai. Il continue de laisser une 
empreinte indélébile non seu-
lement dans la communauté 
de l’École Louis-J.-Robichaud, 
mais également à l’échelle 
internationale.

En 2023, la Fondation 
Louis-J-Robichaud a remis  
33 bourses aux diplômé(e)s  
de 2023.

Au total, c’est 57 000 $ qui 
aident les étudiant(e)s de l’école 
à poursuivre leurs études post-
secondaires. Depuis sa création, 
la Fondation Louis-J.-Robichaud 
a remis des bourses d’études à 
368 diplômé(e)s de l’École pour 
un total de 375 500 $ afin d’ai-
der les jeunes de la région.

Les billets pour le banquet 
de la Fondation Louis-J.-Robi-
chaud sont en vente au www.
fondationljr.ca ou auprès de 
l’École Louis-J.-Robichaud au 
506-533-3314.

Justin Boudreau.
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ARTS&CULTURE

C e qu’on aime chez 
Sébastien Lord-Émard, 
c’est sa capacité à 
véhiculer des émotions 

en toute authenticité. Agissant à 
titre de maître des cérémonies, 
le directeur du développement 
à la Société de l’Acadie du Nou-
veau-Brunswick (SANB) a confié 
à l’assistance son amour pour la 
littérature et quelques souvenirs 
personnels.

Il y a dix ans, alors qu’il était 
stagiaire aux Éditions Bouton 
d’or Acadie, c’est de l’intérieur 
qu’il a découvert le Salon du livre. 
Cette expérience est d’autant 
plus inoubliable qu’il lui fallut 
surmonter quelques réticences 
lorsque sa directrice, Marie Ca-
dieux, l’a investi d’une mission de 
la plus haute importance.

« Elle m’a dit qu’il fallait que 
j’aille sur scène pour présenter des 
livres pour enfants aux enfants ! 
C’était mon baptême du feu et j’en 
pleurais. Par la suite, j’ai étudié la 
technique de la conteuse Cindy Roy, 
l’interprète de Féeli tout. J’ai tout 
appris sur le tas. »

M. Lord-Émard a remercié 
celles et ceux qui ont lancé la 

LA TRENTE-TROISIÈME ÉDITION DU 
SALON DU LIVRE DE DIEPPE, QUI S’EST 
TENUE EN FIN DE SEMAINE DERNIÈRE, 
S’EST OUVERTE JEUDI 19 OCTOBRE AU 
CENTRE DES ARTS ET DE LA CULTURE 
(CACD). CETTE ANNÉE, LES KIOSQUES 
ÉTAIENT SITUÉS À L’HÔTEL WYNGATE, 
DE L’AUTRE CÔTÉ DE LA PLACE 1604.

Stagiaire il y a dix ans chez Bouton d’or Acadie, Sébastien Lord-Émard officiait cette année à titre de maître des cérémonies. 
Crédit : Damien Dauphin – Le Moniteur Acadien

Le conseiller municipal Jean-Marc Brideau 
représentait la Ville de Dieppe. Crédit : 
Damien Dauphin – Le Moniteur Acadien

Paul Bossé. Crédit : Damien Dauphin –  
Le Moniteur Acadien

belle aventure qu’est le Salon du 
livre de Dieppe, ainsi que leurs 
successeurs qui la poursuivent. 
Il a également rendu hommage 
à Philippe Caetano, fondateur 
de la librairie La Grande Ourse, 
décédé l’été dernier. Avec sa 
conjointe Annie Bourdages, 
présente au salon, ce dernier 
avait transmis le bonheur de lire 
à bien des adultes et des jeunes. 
« Il est possible de lire en français 
en Acadie, et ici dans la région de 
Dieppe », s’est-il réjoui.

Au nom de la municipalité, 
le conseiller Jean-Marc Brideau 
a souhaité la bienvenue aux 
participants. Il a tenu à souligner 
l’importance de l’événement litté-
raire qui, devenu incontournable 
depuis trois décennies, « donne ses 
lettres de noblesse à la ville qui l’ac-
cueille ». « Il permet aux jeunes et 
aux moins jeunes de s’ouvrir sur 
le monde. Les auteurs présents 
apportent richesse et diversité 
au domaine de la littérature », a 
affirmé l’élu dieppois.

Représentant la cheffe de 
poste du Bureau du Québec 
dans les Provinces atlantiques, 
Éric-Stéphane Kouassi, conseil-
ler en géopolitique et en 
francophonie, a parlé de l’en-
gagement du BQPA en faveur 
de la Francophonie canadienne. 
Reconnaissant le travail remar-
quable et passionné de l’équipe 
responsable du Salon du livre, 
il a cité le grand poète français 
Victor Hugo : « Lire, c’est voya-
ger ; voyager, c’est lire. »

Vice-président régional 
d’UNI coopération financière, 
Éric Haché a profité de ce qu’il 

a qualifié de « passionnante 
fête des mots » pour annoncer 
une contribution de 5000$ 
en faveur de la littératie et de 
l’épanouissement de la jeunesse, 
des arts et de la littérature 
francophones. « Vous la devez 
à nos membres et à nos clients. 
Notre mouvement coopératif 
encourage et continuera d’encou-
rager les initiatives porteuses qui 

LE SALON DU LIVRE 
DE DIEPPE A SOUFFLÉ 
33 BOUGIES

Damien Dauphin
IJL – Réseau.Presse
Le Moniteur Acadien

contribuent au développement 
culturel, indissociable du dévelop-
pement économique. »

Au nom d’Assomption Vie, 
commanditaire diamant, Réjean 
Boudreau a rappelé que, depuis 
120 ans, son organisme met 
l’accent sur l’éducation et la 
francophonie de nos com-
munautés. C’est pourquoi 
Assomption Vie apporte son 
soutien au salon du livre qui 
appuie les fondements même 
de l’éducation.

Selon M. Boudreau, « Le 
goût de la lecture ouvre l’esprit 
de nos enfants vers l’imaginaire 
et la réussite scolaire. Cet 
amour des mots accompagnera 
ces enfants tout au long de leur 
vie. Ils transformeront, à leur 
tour, nos communautés. »

La directrice générale du 
Salon du livre, Liette Paulin, 
s’est excusée de n’avoir jamais 
trouvé le temps de préparer un 
discours au cours des quatre 
dernières années. Elle a toutefois 
su trouver les mots, indiquant 
qu’elle écrirait celui du salon 
2024 la semaine prochaine !

L’inauguration du Salon du 
livre de Dieppe s’est poursuivie 
avec un triple lancement des 
Éditions Perce-Neige, fondées en 
1980. La musicienne Christine 
Melanson était sur scène aux 
côtés d’Émilie Turmel, directrice 
littéraire de la maison d’édition. 
« Nous estimons que contexte est 
très important. Christine Melanson 
est ici pour créer une atmosphère 
et installer l’ambiance. »

Trois auteurs se sont succé-
dé sur la scène pour y présenter 
leur dernier ouvrage. Il s’agit de 
Fernande Chouinard, Louis-Mar-
tin Savard et Paul Bossé. « En 
voulant côtoyer la mort, c’est la 
vie qu’on cherche », a dit Mme 
Chouinard pour introduire son 
recueil qui aborde le thème 
difficile du suicide. Natif de 
Moncton, Paul Bossé s’est lui 
aussi attaqué à un thème très 
actuel : les enjeux climatiques 
et la Terre que recueilleront les 
jeunes de demain. Il a mis cinq 
années à écrire son livre, fruit de 
nombreuses recherches.

Tibert, un chanteur français grand ami de l’Acadie, se produira au bar Le 
Coude de l’Université de Moncton jeudi 26 octobre 2023 à 19h. L’ad-
mission se fera sur la base d’une contribution volontaire. Tibert est le 
directeur artistique et technique du Festival Les oreilles en pointe dont la 
prochaine édition aura lieu du 9 au 19 novembre à Saint-Étienne (France). 

TIBERT EN SPECTACLE JEUDI SOIR AU BAR LE COUDE
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L e Prix littéraire Anto-
nine-Maillet-Acadie-Vie 
a célébré son quart de 
siècle avec une cérémo-

nie à la fois grandiose et presque 
intime dans le lobby de l’hôtel 
de ville de Dieppe, samedi 21 
octobre. L’événement se tenait 
dans le cadre du Salon du livre 
de Dieppe.

Un spectacle interactif, dont 
Isabelle Cyr a assuré la direction 
artistique, a été joué sur trois 
scènes installées dans le hall 
de la mairie. Des comédiens, 
des chanteurs, des danseurs, 
des choristes et des auteurs se 
sont succédé pour y présenter 
des œuvres emblématiques, la 
plupart signées Antonine Maillet. 
L’auteur et comédien Gabriel 

CINDY ROY EST RÉCOMPENSÉE 
PAR LE PRIX QUINQUENNAL

Nathalie Mercure – La fille de Rose Després a encouragé les femmes acadiennes à créer leur première œuvre. Crédits photos : Damien Dauphin

Cindy Roy – La créatrice de Féeli Tout 
s’est déclarée très touchée de la recon-
naissance de son œuvre importante 
auprès du jeune public.

Chœur Louisbourg – Sous la direction de Monique Richard, des membres du Chœur 
Louisbourg, dont sa fille Marie-Pier Arseneau (à gauche) ont interprété deux titres. Ici, 
Les Aboiteaux, de Calixte Duguay, qu’ils ont chanté en canon.

Neila Selouani – La lauréate du Prix Volet 
Jeunesse Richelieu écrit depuis son enfance.

Robichaud animait la soirée qu’il 
a conclue, avant la proclamation 
des résultats, en déclamant un 
texte citant les titres des 81 
œuvres finalistes de ce prix 
littéraire depuis 25 ans.

Originaire de Cocagne, 
Rose Després est l’heureuse 
lauréate du prix annuel qui 
lui est décerné pour Séjour à 
Belle-Côte, un recueil de poésie 
publié aux Éditions Prise de 
Parole. Le jury a souligné la 
force de sa plume remarquable, 
tant au niveau de la langue très 
imagée qu’à celui de la sincérité 
et de la générosité de l’autrice. 
Absente pour raison de santé, 
Mme Després était représentée 
par sa fille, Nathalie Mercure. 

« J’encourage les gens, surtout 
les femmes, à écrire et à prendre 
leur place, surtout en Acadie, a-t-elle 
déclarée. Levez votre crayon ou 
votre pinceau et faites votre pre-
mière œuvre ! »

Le Prix Volet Jeunesse 
Richelieu a été remis à Neila 
Selouani, de Bathurst, également 
pour un recueil de poésie. Le 
jury a félicité la jeune femme, 
âgée de 18 ans, pour le sérieux 
de son écriture, sa recherche et 
la réflexion philosophique qui 
traverse les vers de son recueil 
intitulé Folies qui somnolent. 
Elle a reçu une bourse  
de 1000$.

Connue pour son person-
nage de Féeli Tout, Cindy Roy 
a été couronnée du Prix Quin-
quennal qui, comme son nom 
l’indique, récompense tous les 
cinq ans l’ensemble d’une œuvre. 
Il faut être un auteur franco-
phone se réclamant de l’identité 
acadienne. 

L’œuvre prolifique de Cindy 
Roy, Dieppoise originaire du nord 
de la province, joue un rôle im-
portant dans la littéracie auprès 
du jeune public. Ces dix der-
nières, elle a publié 27 livres dont 
21 albums de Féeli Tout. Sen-
sible aux enjeux du français en 
situation minoritaire, Cindy Roy 
alias Féeli Tout est une passeuse 
culturelle auprès des enfants 
comme de leurs parents afin de 
leur donner le goût de la lecture. 
Elle est d’autant plus touchée 
par sa récompense qu’Antonine 
Maillet est pour elle une grande 
source d’inspiration.

« C’est comme recevoir le Prix 
Nobel en Acadie ! », s’est-elle ex-
clamée peu après sa victoire.

LE PRIX LITTÉRAIRE ANTONINE-
MAILLET-ACADIE-VIE DÉCERNÉ 
À ROSE DESPRÉS 

Le Moniteur Acadien
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P lusieurs artistes, pa-
rents, amis, diffuseurs et 
gérants étaient présents 
pour la soirée qui a lancé 

les activités de la Semaine provin-
ciale de la musique dans la région.

« C’est super bien de gagner 
le prix et de venir en personne 
le recevoir, a déclaré Julie Aubé 
après la remise du prix. C’était 
intéressant de me présenter et 
c’est un honneur de gagner un 
prix chez nous. » Durant la 
soirée, Aubé a aussi offert aux 

L’ARTISTE JULIE AUBÉ, DE MEMRAMCOOK, A REMPORTÉ LE PRIX DE L’ENREGIS-
TREMENT DE L’ANNÉE POUR CONTENTEMENT LORS DE LA PRÉSENTATION DE LA 
14E ÉDITION DES PRIX DE MUSIQUE NOUVEAU-BRUNSWICK À LA SALLE BERNARD 
LEBLANC DU CENTRE CULTURELLE ABERDEEN, JEUDI DERNIER.

Les artistes présents jeudi soir pour recevoir leur Prix de Musique NB, dont Julie Aubé à droite. Photos Crédit : Normand A. Léger

Julie Aubé lors de sa prestation à la soirée des Prix MNB. 

gens présents une chanson de 
son album solo. 

« C’est bien que mes pairs 
me reconnaissent et d’avoir le 
soutien de ma communauté, a-t-
elle ajouté. J’ai ma carrière solo et 
avec les Hay Babies. Il faut parfois 
prendre une pause du groupe et 
faire autre chose pour sa santé. Je 
me dois de bien prendre du temps 
pour moi-même. » 

Les autres personnes ou 
groupes reconnus durant la 
soirée sont : City Natives/
The People Of The Dawn pour 
l’enregistrement anglais de 

l’année, et Sylvie Boulianne/
Desfois c’est moi comme chan-
son de l’année. Freya Milliken 
avec Wholeheartedly a raflé le 
prix de chanson de l’année en 
anglais et la vidéo de l’année 
reconnue est celle Motherhood 
avec Shuttered Down. La révé-
lation de l’année est Before The 
Dinosaurs et l’innovataire de 
l’année, Kylie Fox.

Le Prix Champion de l’année 
a été décerné à East Track Mind 
et Xeroz Arcade/Bar est la salle 
de spectacle de l’année. Le Fes-
tival région 506 a été présenté 
comme le festival de l’année et la 
professionnelle de l’industrie est 
Emma Chevarie.

Grâce à un partenariat avec 
SiriusXM et MNB, Julie Aubé 
et City Natives, récipiendaires 
des prix d’enregistrement de 
l’année, prendront part à la série 
de concerts « SiriusXM Pré-
sente... » en 2024.

La communauté musicale du 
Nouveau-Brunswick a voulu cé-
lébrer la résilience et la créativité 
de leurs collègues artistes et pro-
fessionnels de l’industrie. En tout, 
11 prix ont été remis pendant 
une soirée animée par Xavier 
Lord-Giroux. La soirée a donné le 
coup d’envoi au volet en présen-
tiel de la Semaine provinciale de 
la musique qui a pris fin samedi. 
Plusieurs ateliers et activités ont 
eu lieu dans la région. 

JULIE AUBÉ REMPORTE LE PRIX 
DE L’ENREGISTREMENT DE L’ANNÉE

Normand A. Léger

FRANCINE MCCLURE CE SOIR 
AU CENTRE CULTUREL ABERDEEN

CONCOURS MISS TEEN ATLANTIC CANADA : 
MICHEL C. BELLIVEAU TIRE SA RÉVÉRENCE

Michel C. Belliveau

Simone Hébert

Ce soir l’artiste Francine McClure fait le lancement de ses chansons 
avec son nouvel album « La ballade de John Milne » Le précédent, « 
Climène », remonte à 1999. Âgée de belle jeunesse de 73 ans, elle 
partage d’être un peu fébrile à la veille d’être sur la scène dans la 
salle Bernard LeBlanc au centre culturel Aberdeen à Moncton. Les 
visiteurs estivaux de Shediac l’ont sûrement reconnue au centre-
ville. Elle se dit inspirée par le regretté poète Guy Arsenault. Des 
musiciens et une invitée spéciale, Maggie Savoie, l’accompagneront 
sur scène. Francine McClure possède six mini-albums dans son 
coffret d’archives. Un beau rendez-vous musical à ne pas manquer.

Le concours annuel Miss Teen 
Atlantic Canada 2023-2024, 
avec ses quatre catégories, s’est 
déroulé samedi dernier au Centre 
communautaire de Saint Antoine 
(Champdoré). L’événement a été 
couronné de succès, malgré la pluie, 
et a été marqué par des larmes de 
joie et de tristesse qui ont envahi la 
salle communautaire située au 4556, 
rue Principale.

Les trois membres du jury 
ont eu certainement du pain sur 
la planche lors de leurs délibé-
rations. Le thème «Rêver en 
couleurs», inspiré de la chanson 
du chanteur Laurie LeBlanc, était 
à l’honneur. Il y a eu 4 présenta-
tions sur scène, et à en juger par 
les chaleureux applaudissements 
et ovations des quelques cen-
taines de personnes présentes, 
on peut en conclure que tout 
le monde a passé un agréable 
et chaleureux moment. Une 
atmosphère magique et féérique 
régnait dans l’air. La direction 
artistique de cette année était 
assurée par l’habile Francine 
Belliveau, tandis que Jessie-Line 
Fontaine, Miss Teen Atlantic Ca-
nada 2022-2023, était l’animatrice 
de la soirée.

Après que le rideau soit 
tombé sur scène, les nombreuses 
enveloppes ont été présentées par 
la juge en chef, Madame Odette 
Richard. Huit médailles ont été 
décernées dans diverses catégories, 
dont la première impression, trois 
en leadership, performance artis-
tique, le numéro «Lady in Red», et 

le choix du pays de leurs rêves.
Un nouveau départ se profile, car 

le président fondateur de ce concours, 
Michel C. Belliveau, qui l’a créé en 2016, 
a annoncé son intention de se retirer 
de la production. Il était accompagné 
de son épouse Francine, directrice 
artistique. Le moment tant attendu 
d’ouvrir les enveloppes est finalement 
arrivé.

Les quatre nouveaux porte-éten-
dards ont été annoncés avec simplicité, 
sans grandes pompes. Le nouveau Mr. 
Teen Atlantic Canada 2023-2024 a 
été présenté : Brian Brown de Sainte 
Marie St Raphaël. Chez les Miss Teen 
Atlantic Canada 2023-2024, la bannière 
a été remise à Grace Chapman de la 
région de Sussex, tandis que le titre de 
Miss Atlantic Canada 2023-2024 a été 
attribué à Farrah McGraw, étudiante à 
l’université de Moncton et originaire 
de Miramichi, finissante du Carrefour 
Beausoleil. Susan Richard de Cham-
pdoré portera fièrement le titre de Ms. 
Atlantique Canada 2023-2024. Elle est 
employée à la Villa Providence à She-
diac et est diplômée du CCNB Dieppe 
en tant que commis comptable.

Pendant l’entracte, de beaux 
commentaires ont été partagés. De 
beaux discours d’adieu ont précédé 
le couronnement, prononcés par 
Jessie-Line et Isabelle Saunders. Le 
lauréat Mr. Atlantic Canada 2022-2023, 
Samuel Albert, a suscité la curiosité 
de nombreux spectateurs en révélant 
qu’il avait remporté le titre national de 
Manhunt Canada et avait représenté le 
Canada à la compétition internationale 
aux Philippines, obtenant le titre de M. 
Personnalité et se classant 19e parmi 
une trentaine de pays participants en 
octobre 2022.
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EN PROJECTION
CHANSON
Son ami Mason
Mon amour
Conséquences
Un monde de dissonances
Tourterelle
Chaque détour
L’Écossaise
J’mérite mieux

ARTISTE
Samuel Bourgeois
Denis Doiron
Jacques Surette
Sirène et Matelot
Blondys
Danny Boudreau
Claude Cormier
Émilie Landry

SD
1
2
3
5
6
7
8
10
4
*

NS
9
8
5
8
3
3
2
2
10
1

CS
1
2
3
4
5
6
7
8
9
10

SOM
1 (2)

2
3
4
5
6
7
8
1

 10

CHANSON
Une autre visite
Chez nous
Darlin
T’es qui toi
Veiller les murs
Y’ont ça dans l’sang
Vivre comme cecitte
Fais-toi en pas
Ton départ
La vie que j’vis

ARTISTE
Charline Léger
Ariane Nadeau
Danis Mallais
Dany Roy
Quimorucru
Mélodie Albert
Jenny Lyne LeBlanc
La Virée
Cindy-Lee Meadus
Frank Williams

22 OCTOBRE 2023
DÉCOMPTE ACADIEN CJSE
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Crédit : Image générée avec l’IA par Microsoft Bing – Créateur d’image par DALL-E 3.

L’ hiver approche mais 
j’suis paré parce que j’ai 
tout fini de ramasser 
les patates du jardin 

qui sont toutes serrées dans ma 
cave de maison. Ça m’ara pris une 
s’maine à tout faire ça pis j’vous 
en signe les papiers que c’était pas 
si aisé qu’ça. Premièrement, pour 
y’un qui dépasse comme y faut les 
70 ans bin ça veut dire que mon 
vieux dos magané pis usé est toute 
racotchié à force de m’pencher 
pis d’gratter la terre poussiéreuse. 
Ma grand foi D’jeu j’ai v’nu assez 
fatiqué que les mâchoires me bâr-
riont chaque fois que j’toussais. Pis 
à force de travailler dans la terre 
sec, à la sueur de mon front pis 
de mes d’sous d’bras, c’était rendu 
que j’avais pu d’force so quanque 
j’ramassais une patate c’é comme si 
qu’a pesait comme 50 livres. Tcheu 
misère!

En toute j’ai y’eu une récolte 
d’une quarantaine de sacs de 
patates. Pas mal trop pour y’un 
qui reste tout seul dans ma p’tite 
maison avec mon chat de trois 
couleurs. Ma cave pas grande est 
assez pleine que ça haussé la place 
de plywood du salon d’une couple 
de pouces. À part de ça j’dumpais 
les sacs de patates un à la fois da 
cave à partir du fait de l’escalier qui 
s’trouve à côté d’la salle de bain. 

FRANÇOIS ÉTAIT PRIS 
DANS LES PATATES !

Une histoire racontée 
par Evérard Maillet 

que t’é dans les patates, hahaha!” 
Ah bin là. J’ai dit: “Espèce de clown, 
sors moi d’icitte”. Le vieux Siffroi 
m’a dit qui y’avait pas assez d’force 
pour v’nir me déprendre pis y m’a 
dit itou qui r’viendrait dans une 
dizaine de menutes. “Non, non, non. 
J’veux que tu m’ayides ‘right now”. 
Siffroi a disparu pareil so moi j’res-
tais pris pis même pas capable de 
m’moucher ou m’gratter les yeux. 
Sept ou huit menutes après j’ai en-
tendu un ‘tractor’ d’vant ma porte 
de maison. Ah yoye! C’était Siffroi 
avec son tractor. Y’a garroché une 
grosse chaîne de fer en bas pis y 
m’a dit de la rouler autour du cou. 

LE P’TIT 
SNORO

“Autour du cou t’as dit? Quosse 
tu veux faire, m’arracher l’cou?” Là 
Siffroi m’a dit qui voulait dire de 
tchinde la chaîne avec mes deux 
mains pis ensuite qui m’hallerait 
avec le tractor jusqu’en haut d’l’es-
calier. Wel j’avais pas d’autre choix 
j’crois bin si que j’voulais sortir 
des patates so j’ai enrollé la chaîne 
autour de mes deux bras. Comme 
de faite! Le tractor a décollé ‘full 
speed’ pis c’é pour le coup que ça 
m’a monté jusqu’au fait de l’escalier 
pu vite qu’une éloize. Par exemple 
j’m’ai cogné la tête comme cent 
fois contre les marches d’escaliers 
pis des bouteilles de confiture aux 

Mais là y’une fois, quanque j’avais 
quasiment fini de toute dumper les 
patates en bas, j’ai pardu mon balan. 
Ah non! J’ai timbé la tête la pre-
miére dans les marches d’escaliers 
pis j’ai roulé jusqu’en bas, parmi la 
butte de patates. Étourdi, pas ca-
pable de me l’ver. J’savais pas si que 
j’m’avais cassé un bras, une jambe 
ou l’cou parce plusse que j’me dé-
battais, plusse que j’calais dans les 
patates. J’m’ai mis à crier pour d’la 
‘help’. Tcheuques menutes après 
mon voisin Siffroi qu’avait entendu 
mes cris a arrivé. À la porte d’la 
cave y’a dit: “Hey François. youssé 
qu’t’é? Comme qui disont, j’crois 

p’tites fraises au coin des marches. 
Ça faisait assez mal que j’crois qui 
faisait plusse beau quanque j’étais 
dans les patates. À part de ça 
quanque j’ai pu arriver en haut de 
l’escalier le tractor avançait encore 
so ça m’a même sorti dehors après 
m’aouère cogné la tête contre dix 
pattes de chaises, le coin du sofa, 
deux lampes, d’autres chaises pis 
l’cadre de porte. Le pire c’é que  
ça m’a hallé jusqu’à dans l’canal  
du ch’min pis ensuite contre un 
arbre! Le tractor a arrêté mais  
j’étais évanoui. 

(À SUIVRE…)

FRANÇOIS,

LES CHEMINS DU BIEN-ÊTRE
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L’économie d’énergie,  
c’est simple  

comme bonjour
Que vous soyez propriétaire, locataire ou que vous 

envisagiez de construire, les programmes  
d’ÉcoÉnergieNB, présentés par Énergie NB,  

peuvent aider tous les Nouveau-Brunswickois 
 à être plus confortables chez eux.

Qu’il s’agisse de mesures simples  
ou de programmes de rabais,  

nous sommes là pour vous aider.

L orsque nous examinons 
notre routine quotidienne, 
nos habitudes de vie se ma-
nifestent. J’aborde ce sujet 

car nous sommes tous des créatures 
d’habitudes. Certaines habitudes sont 
simples, presque automatiques, et 
nous ne leur accordons que peu d’at-
tention. Prenez, par exemple, notre 
routine d’hygiène matinale que nous 
avons acquise depuis notre enfance. 
C’est devenu une seconde nature 
grâce à une pratique constante.  Avec 
le temps, nous l’avons ancrée dans 
notre esprit et notre quotidien, assu-
rant ainsi sa pérennité. 

Cependant, si nous essayons 
d’introduire une nouvelle habitude 
dans notre routine, cela peut s’avérer 
difficile sur la durée. Je ne suis pas 
une spécialiste des neurosciences, 
mais grâce à mes connaissances 
en développement personnel, je 
peux partager certaines notions 
qui peuvent sembler complexes. Je 
vais m’efforcer de les simplifier en 
m’appuyant sur les explications d’un 
expert en neurosciences.

Tout d’abord, j’ai appris qu’il faut 
entre 3 et 6 mois pour qu’une nou-
velle habitude s’incorpore pleinement 
dans notre quotidien. Vous pourriez 
vous demander pourquoi cela prend 
autant de temps pour s’ancrer dans 
notre cerveau, en particulier dans 
notre cortex préfrontal. Après 3 mois 
de pratique d’une nouvelle habitude, 
des connexions neuronales se for-
ment, ce qui nous permet de créer 
quelque chose de nouveau. Au bout 
de 6 mois, cette habitude devient 
naturelle, et nous n’avons plus besoin 
de nous forcer pour la maintenir. Elle 
fait alors partie intégrante de notre 
vie quotidienne. Il est essentiel de 
comprendre que notre cerveau est 
un muscle qu’il faut exercer pour le 
rendre efficace. Nous devons per-
sévérer pour instaurer de nouvelles 
habitudes.

Certaines personnes le font 
naturellement, car elles ont exer-
cé leur cerveau de cette manière 
pendant longtemps. Prenez l’exemple 
de l’exercice physique : si nous ne 
sollicitons pas régulièrement notre 
cerveau, nous sommes enclins à 
abandonner plus facilement. C’est 
une question de neurologie. Il est 
important de prendre consciemment 

une décision parmi les options qui se 
présentent à nous et de créer une 
nouvelle habitude à la fois, plutôt que 
d’en initier plusieurs en même temps.

Il y a un an et demi, j’ai pris la 
décision de commencer un pro-
gramme d’exercice. J’ai compris que 
ma santé physique devait devenir une 
priorité dans ma vie, malgré le fait 
que, comme je le relate dans mon 
livre «Les carnets de Marie... à ma 
façon», l’exercice n’était pas ma tasse 
de thé. Convaincre mon cerveau de 
l’importance de l’activité physique a 
été un défi en soi. J’ai dû la mettre au 
premier plan de ma vie et lui donner 
un sens pour mon bien-être. Au-
jourd’hui, après une période prolon-
gée d’efforts, j’ai réussi à l’incorporer 
dans ma routine hebdomadaire.

Le défi que nous entreprenons 
doit avoir un sens pour notre bien-
être. Il est essentiel de connaître les 
avantages à long terme que cela nous 
apportera si nous l’intégrons dans 
notre quotidien et de comprendre 
son impact sur notre vie et sur les 
autres. Lorsque nous relevons ce 
défi, il est important de célébrer les 
petites victoires pour nous motiver.

Souvent, lorsque nous com-
mençons quelque chose de nouveau, 
nous sommes facilement distraits. 
Le divertissement est une industrie 
importante, parfois au détriment de 
nos habitudes. Cependant, il peut 
aussi être utile pour réduire le stress 
et accroître nos connaissances. Il 
s’agit de trouver un équilibre dans 
nos comportements.

Ces notions peuvent nous 
aider à mieux nous comprendre. Il 
ne s’agit pas de nous critiquer ou de 
nous culpabiliser pour nos lacunes 
quotidiennes. Chacun de nous est 
responsable de son propre bien-
être. Entraîner notre cerveau est 
essentiel pour assurer la durabilité 
de nos nouvelles habitudes. Nous 
devons être bienveillants et patients 
avec nous-mêmes dans ce processus 

d’apprentissage.
L’essentiel est d’ancrer ces 

habitudes dans notre cerveau et de 
comprendre pourquoi nous avons 
choisi ce défi dans notre vie. Si, par 
exemple, la marche est votre défi, 
commencez par 10 minutes au lieu 
d’une heure d’un coup. Une planifica-
tion précise - quel jour, quelle heure, 
quel endroit, etc. - est nécessaire. Le 

NOS HABITUDES DE VIE

Marie O’Bien

soutien de nos proches est égale-
ment un atout précieux pour réussir. 
Enfin, n’oublions pas d’évaluer si cette 
habitude correspond toujours à nos 
priorités de vie après un certain 
temps. Peut-être que la fréquence 
et la durée doivent être ajustées en 
fonction de nos moyens. Quelle vic-
toire nous récompense lorsque nous 
relevons un tel défi !

Bonne chance pour intégrer 
cette nouvelle habitude dans votre 
emploi du temps !

Marie O’Bien
mbo28@icloud.com

Marie O’Brien habite à Shediac. Elle est 
l’auteure de deux livres : L’Écriture en 
cadeau et Les carnets de Marie… à ma 
façon. Ces livres sont disponibles à la Coop 
IGA de Shediac et à la Librairie acadienne 
sur le campus de l’Université de Moncton.
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BÉLIER (21 MARS - 20 AVRIL) Si vous êtes célibataire, il est possible 
que vous receviez des invitations à sortir. Les réseaux sociaux peuvent égale-
ment vous aider à découvrir de nouveaux amis et à accroître votre clientèle 
grâce à leur capacité à servir de vitrine.

TAUREAU (21 AVRIL - 20 MAI) Vous devrez assumer de nombreuses 
responsabilités. Votre capacité à vous organiser s’améliorera et vous serez 
très efficace. Cependant, le temps sera une ressource précieuse et possible-
ment aussi une source d’anxiété.

GÉMEAUX (21 MAI - 21 JUIN)  Simplement en y rêvant et en appli-
quant les lois de l’attraction, vous pouvez concrétiser votre prochain voyage. 
De plus, les découvertes que vous ferez pourraient être bénéfiques sur le 
plan professionnel.

CANCER (22 JUIN - 23 JUILLET) De grandes émotions sont palpa-
bles dans l’air! Heureusement, cela stimulera votre créativité. Vous devrez 
également prendre soin d’un de vos proches, renforçant ainsi votre relation et 
menant à une réciprocité à l’avenir.

LION (24 JUILLET - 23 AOÛT) Il est plus aisé de parvenir à un accord 
avec des personnes auxquelles on n’est pas lié sur le plan sentimental. Les enfants 
pourraient tenter de tirer parti de votre grande sensibilité afin d’obtenir certains 
privilèges de votre part.

VIERGE (24 AOÛT - 23 SEPTEMBRE) Il est possible que vous ressen-
tiez un malaise plus prononcé pour une raison inconnue. Toutefois, cela pour-
rait vous permettre de bénéficier plus rapidement de l’expertise de spécialistes 
pour recevoir les traitements nécessaires.

BALANCE (24 SEPTEMBRE - 23 OCTOBRE) Vous réaliserez une 
prouesse qui vous remplira de fierté, ce qui renforcera votre estime personnelle 
et contribuera à votre mieux-être. De plus, il se peut que vous soyez en mesure 
de sauver quelqu’un d’une situation difficile.

SCORPION (24 OCTOBRE - 22 NOVEMBRE) Si vous apportez des 
modifications à votre régime alimentaire, vous pourrez atteindre plus rapidement vos 
objectifs de santé. Vous pourriez avoir la motivation de lancer une petite entreprise 
depuis le confort de votre foyer.

SAGITTAIRE (23 NOVEMBRE - 21 DÉCEMBRE) Vous aurez de la 
« jasette » et vos proches tenteront de vous contacter à maintes reprises pour 
vous inviter à des activités passionnantes. Les jeunes couples seront amenés à 
réfléchir à l’idée de vivre ensemble ou de fonder une famille.

CAPRICORNE (22 DÉCEMBRE - 20 JANVIER) Côté travail, une 
promotion vous permettra de profiter d’une augmentation de salaire. Cependant, 
il y aura peut-être des collègues jaloux autour de vous; faites preuve de discrétion. 
Sentimentalement, un renouveau sera très agréable.

VERSEAU (21 JANVIER - 18 FÉVRIER) Vous aurez l’occasion de pass-
er du temps avec vos proches; on apprécie votre sensibilité et votre générosité. 
Organisez votre temps pour convertir les responsabilités en moments 
agréables, même dans le cadre professionnel.

POISSONS (19 FÉVRIER - 20 MARS) Vous allez traverser une péri-
ode où la réflexion sera cruciale pour vous. Vous ferez également preuve de 
créativité, ce qui sera bénéfique pour le moral. Toutefois, vous aurez besoin de 
sortir à plusieurs reprises pour prendre l’air.

SEMAINE DU 25 AU 31 OCTOBRE 2023

CHARADE
Mon premier se balade sur la tête des enfants.

Mon deuxième est le contraire féminin de « moche ».
Quand on ouvre mon tout, on la referme rapidement.

Les réponses aux jeux se trouvent à la page 27.

Pause détente
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Les Ingrédients de cette recette peuvent être 
trouvés à la Coopérative de Shediac

Dessin à colorier

Pause détenteAmusez-vous bien!
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Né le 17 juillet 1935 à 
Saint-Jean, au Nou-
veau-Brunswick, il a 
étudié l’ingénierie et le 

théâtre à l’Université de Toronto 
avant de déménager en Angleterre 
pour suivre sa passion et étudier 
l’art dramatique à la London Aca-
demy of Music and Dramatic Art.

Il a joué dans des productions 
théâtrales et télévisées avant de 
faire ses débuts au cinéma en 1963 
dans le film The World Ten Times 
Over. La renommée internationale 
est arrivée en 1967 grâce au per-
sonnage du tueur Vernon Pinklet 
dans Les douze salopards, film 
classique sur la Seconde Guerre 
mondiale.

En 1970, Donald Sutherland a 
décroché son premier rôle prin-
cipal dans un long métrage, celui 
du capitaine Benjamin Franklin, 
dit « Hawkeye », dans la comédie 
noire M*A*S*H. Ce film lui valut sa 
première nomination (sur un total 
de neuf) aux Golden Globes et fit 
de lui un acteur prisé à Hollywood 
ainsi que l’une des plus grandes 
vedettes de cinéma au monde.

En 70 ans de carrière, son talent 
remarquable et ses goût variés l’ont 
amené à camper un large éventail de 
personnages mémorables dans une 
multitude de films, dont Klute (1971), 
Des gens comme les autres (1980), 
Pompiers en alerte (1991), Harcèle-
ment (1994), Non coupable (1996), 
La chute de l’ange (1998), Orgueil et 
préjugés (2005) et la franchise Hunger 
Games (2012-2015).

Malgré son succès inter-
national, il est resté un fier 
Canadien et a joué dans de 
nombreuses productions au 
pays, comme le téléfilm Bethune 
(1977) et le long métrage Be-
thune, l’étoffe d’un héros (1990), 
dans lesquels il incarne Norman 

L e 9e gala annuel de 
reconnaissance de la 
Chambre de commerce 
du Grand Shediac s’est 

tenu samedi 21 octobre 2023 
au Centre multifonctionnel de la 
capitale mondiale du homard.

Un cocktail a précédé le 
banquet au cours duquel les 
lauréats de l’année ont été 
distingués.

West-Wood Industries est 
l’Entreprise de l’année. Château 
Scoudouc a reçu le prix de l’En-
treprise émergente. Brew Chez 
Nous est l’Entreprise du Centre-
Ville, tandis que l’Association 
Plein Air Shediac Outdoors 
Association est repartie avec le 
Prix de l’Organisation de l’année.

Le Moniteur Acadien pré-
sente ses chaleureuses félici-
tations à tous les lauréats ainsi 
qu’aux finalistes.

Bethune, légendaire médecin et 
héros canadien.

Parmi ses récompenses, 
notons un prix Génie (1983), un 
prix Emmy (1995), deux prix aux 
Golden Globes (1995 et 2002), le 
Prix du Gouverneur général pour 
les arts du spectacle de la réalisa-
tion artistique (2000), et un prix 
honorifique de l’Académie des arts 
et des sciences du cinéma (2017).

Donald Sutherland a son 
étoile sur l’Allée des célébrités 
canadiennes (2000) et le Walk of 
Fame de Hollywood (2011). Il fut 
nommé Compagnon de l’Ordre du 
Canada (2019) et Commandeur de 
l’Ordre des Arts et des Lettres de 
la République française (2012).

Inspirée d’une affiche de ci-
néma, l’illustration du timbre a été 
conçue par Paprika et imprimée 
par Colour Innovations. On y voit 
le profil de l’acteur et des titres 
en français et en anglais de films 
dans lesquels il a joué. Le timbre 
est oblitéré à Saint-Jean, lieu de 
naissance de l’acteur. L’émission 
comprend un carnet de 10 timbres 
permanents au tarif du régime inté-
rieur et un pli Premier Jour officiel 
avec une image du sergent Oddball, 
son personnage dans De l’or pour 
les braves (1970).

Le timbre et les articles 
de collection sont en vente sur 
postescanada.ca et dans les bu-
reaux de poste partout au pays.

POSTES CANADA HONORE 
L’ACTEUR NÉO-BRUNSWICKOIS 
DONALD SUTHERLAND

LE GRAND SHEDIAC DISTINGUE SES ENTREPRISES DE L’ANNÉE
Photo : Courtoisie

SAINT-JEAN - POSTES CANADA A 
ÉMIS LE 19 OCTOBRE UN NOUVEAU 
TIMBRE CÉLÉBRANT LA CARRIÈRE 
DE DONALD SUTHERLAND, L’UN 
DES ACTEURS CANADIENS LES PLUS 
AIMÉS ET LES PLUS POLYVALENTS. 
COMÉDIEN PROLIFIQUE, IL EST 
APPARU DANS PRÈS DE 200 FILMS 
ET PRODUCTIONS TÉLÉVISÉES AU 
COURS DE SES 70 ANS DE CARRIÈRE.

Photo : Courtoisie
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Découvrez le Village 

des pionniers 

de Grande-Digue

4 pêcheurs 

offrent 

un festin 

aux personnes 

âgées

1275, Route 133, Grand-Barachois  • Tél. : 533-9220 • Téléc. : 533-9230

www.barachoistires.com • Michel et Roger Léger, propriétaires

 lun.-ven. : 8h à 17h • jeu. : 8h à 19h

CHANGEMENT D'HUILE

Pour tous vos besoins en pneus.  Venez nous voir!

Meilleurs prix des alentours!

G.B. Wheels

Service Ltd.

Spécialisé en alignement

Mécanique générale d’auto

Inspection de véhicules du NB

GILLES BOURQUE

25 ANS DE SERVICE

53, ch. Job Rd.

Grand-Barachois

532-1380

Venez nous voir pour

toutes vos réparations!

506-532-6666

Sans frais : 1-877-203-0590

13 Harbour View Dr., Shediac, NB E4P 3L5

.com

We’re not #1, you are!

SEULEMENT

15
minutes de

MonctonMike Desprès

Cell. : 866-1419

mike.despres@seasidechev.com

Cody Robichaud

Cell. : 427-0745

cody.robichaud@seasidechev.com

TROUVEZ LE POINT 
DE VENTE LE PLUS 
PROCHE DE CHEZ VOUS SUR
WWW.MONITEURACADIEN.COM
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Lemaire a été la plus rapide 
des filles seniors (11e et 
12e années) et a raflé la 
médaille d’or. Elle a bien 

réussi même si elle s’est tordu la 
cheville lors d’une chute dans un 
sentier et qu’elle avait les genoux 
en sang, résultats de cette course 
dans les bois. Les équipes de 
McNaughton ont raflé deux ban-
nières en équipe, filles juniors (9e 
et 10e années) et gars seniors. Alli-
son Wasson (McNaughton) a capté 
l’or lors de la course de 4km des 
filles juniors. Les gars seniors de 
Mathieu-Martin voulaient gagner la 
bannière, mais ils ont fini deuxième 
par équipe.

FILLES JUNIORS (4KM)
Allison Wasson (McNaughton) 
a terminé 1re en 14m14s20; Ella 

FILLES SENIOR (5KM)
Juliana Lemaire a raflé l’or en 
20m21s60, suivie de Malika Allain 
et de May Lin Boudreau (Rebelles 
de l’école Népisiguit de Bathurst) 
en 20m38s00 et 20m53s30. Anabel 
Stokes a fini 21e en 25m14s40; 
Kaitlyn Toner 27e en 25m56s80; 
Sophie Arsenault 38e en 27m35s50 
et Sophia Banfield 45e en 29m26s40. 
Toutes les quatre sont de l’école 
L’Odyssée. Il y avait 55 coureuses qui 
ont terminé la course. La bannière 
par équipe a été remise à Népisiguit, 
suivie de McNaughton et de River-
view. L’Odyssée a terminé 4e. 

Selon la Dieppoise Juliana Le-
maire, élève de 11e année, « je suis 
fière de mes deux titres, le provincial 
et le régional. C’est un tel honneur 
pour mon école. Je suis tombée dans 
un petit sentier durant la course et je 
me suis tordu la cheville. Je me suis 
relevée et j’ai continué. Je suis fière 
de moi-même, c’était un gros défi. Le 
parcours n’était pas facile avec les 
collines et beaucoup de trous dans les 
sentiers. Ma cheville a tenu le coup. Je 
suis tombée pendant le deuxième tour 
à 3,5 km et j’ai les genoux égratignés. 

JULIANA LEMAIRE, DE L’ÉCOLE MATHIEU-MARTIN, ET LES HIGHLANDERS 
DE L’ÉCOLE MCNAUGHTON DE MONCTON ONT ÉTÉ COURONNÉS LORS 
DES CHAMPIONNATS PROVINCIAUX DE CROSS-COUNTRY DES ÉCOLES 
SECONDAIRES QUI SE SONT DÉROULÉS AU PARC DU CENTENAIRE DE 
MONCTON VENDREDI DERNIER. 

Normand A. Léger

JULIANA LEMAIRE SE DÉCORE DE L’OR J’ai réalisé que je m’étais tordu la che-
ville et j’ai ralenti de beaucoup. » Elle 
pratique le soccer et l’athlétisme.

GARS JUNIORS (4KM)
Les jeunes Rebelles de Népisiguit 
ont mené la course de 4km gars 
juniors avec Samuel Lepage qui 
a gagné l’or en 13m27s40, suivi 
de son coéquipier Vincent Lebre-
ton en 13m33s30. Orrij Gionet 
(Hampton) a fini 3e en 13m33s70. 
Jérémi Mazerolle (Marcel-Fran-
çois-Richard) était 5e en 14m34s30. 
Miguel Boudreau (Mathieu-Mar-
tin) a terminé 12e en 15m13s90; 
William Banfield (L’Odyssée) 28e 
en 16m29s90 et Laurent Stewart 
(L’Odyssée) 39e en 17m10s90. 
Il y avait 61 coureurs pour cette 
course. Népisiguit a terminé 
première au classement par équipe, 
suivie de Hampton et de Leo 
Hayes. 

« La compétition était plus forte 
que je prévoyais, commente Miguel 
Boudreau, élève de 10e année. J’ai fait 
de mon mieux et mon entraînement 
a bien été. J’ai aimé le parcours ici, 
c’était une belle température, parfait 
et pas d’eau ou de boue. Je vais 
continuer et devenir meilleur pour la 
prochaine saison. »

SPORTS Le gagnant Samuel Lepage, âgé 
de 15 ans, est en 10e année. « Je 
suis vraiment fier de mon équipe. 
On a tout fait pour gagner. On a 
souvent couru sur des collines lors 
des entraînements, le parcours était 
un peu plus plat, mais c’était beau. 
Je suis content. Je cours depuis bien 
des années et la course me rend en 
forme, c’est un bon sport. Je voulais 
faire mieux qu’au régional, gagner 
la bannière et la course. Je me suis 
éloigné des autres vers le 3km. »

Pour Jérémi Mazerolle, « je 
suis heureux de ma performance. 
Je voulais battre 14m30 et amélioré 
mon temps de 15 secondes du ré-
gional. Mon souffle et mes jambes 
fatiguées m’ont ralenti. »

GARS SENIORS (5KM)
Le plus rapide de la course de 5km 
gars a été le grand Caden Jones, de 
Hartland, en 16m31s10. Greysen 
Tremble (McNaughton) était 2e en 
16m45s70 et Jamie Heard (Fre-
dericton) était 3e en 16m54s00. 
Alain Blanchette (Mathieu-Martin) 
a raflé le 7e rang en 17m41s00; 
Justin Brun (Mathieu-Martin) 13e 
en 18m18s10; Mathieu Ouel-
lette (Mathieu-Martin) 15e en 
18m41s04; Cédric Thériault (Ma-
thieu-Martin) 18e en 18m46s70; 
Dalil Touaibia (Mathieu-Martin) 23e 
en 18m56s70; Maxime Boudreau 
(Mathieu-Martin) 24e en 18m59s90 
et Noah MacKinnon (Carrefour 
Beausoleil) 21e en 18m52s00. Il y a 
59 coureurs qui ont pris le départ. 
McNaughton a raflé la bannière des 
gars seniors devant les Matadors 
de Mathieu-Martin et Fredericton. 
Népisiguit était 4e.

Pour le gagnant Caden Jones, 
élève de 12e année, « la course a 
bien été, j’aurais pu mieux faire, 
mais c’est mon meilleur temps sur 
un parcours assez difficile et je 
suis heureux de cela. Les collines 
étaient difficiles. C’est une belle 
manière de compléter ma carrière 
des écoles secondaires. »

« C’était une grosse course et 
mon meilleur temps personnel sur 
le 5km, ajoute Alain Blanchette, 12e 
année et le plus rapide des Matadors. 
On voulait gagner la bannière et on a 
placé l’effort. Il n’y avait rien de facile, 
la course a été plus rapide et je me 
suis poussé et trouvé l’énergie. J’ai cou-
ru les quatre années et je n’ai jamais 
remporté de bannière. »

Le temps et la température 
ont été idéaux pour les courses 
organisées par l’école McNaughton.   

Miguel Boudreau. Photos : Normand A. Léger. Juliana Lemaire.

NORMAND A. LÉGER

Healey (Samuel-de-Champlain) 
2e 15m50s70; Addison Howley 
(McNaughton) 3e en 16m06s60; 
Amélie Côté (L’Odyssée) 7e 
en 16m53s90; Lexie Girouard 
(Mathieu-Martin) 8e en 17m02s90; 
Claire Breau (Mathieu-Martin) 
16e en 18m25s50; Valérie Martin 
(Mathieu-Martin) 24e en 19m28s80 
et Ida Lemka (L’Odyssée) 52e en 
23m22s90. Il y avait 55 coureuses 
sur la ligne de départ. McNaughton 
a gagné la bannière par équipe, sui-
vie de Népisiguit et de Moncton. 

« Le parcours était assez difficile 
avec des collines, reconnaît Allison 
Wasson. J’ai voulu bien courir et je suis 
heureuse d’avoir eu gagné le provincial 
et le régional. »

Pour Lexie Girouard, élève en 
10e année de l’école Mathieu-Mar-
tin, « c’était une bonne course. J’ai 
couru comme au régional et je voulais 
être un peu plus rapide. Je pratique 
aussi l’athlétisme. »
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LE GARDIEN RECRUE OLIVIER ADAM A REPOUSSÉ 30 RONDELLES ET 
A ÉTÉ NOMMÉ PREMIÈRE ÉTOILE DE LA PARTIE SAMEDI SOIR, ALORS 
QUE LES AIGLES BLEUS DE L’UNIVERSITÉ DE MONCTON ONT DISPOSÉ 
DES AXEMEN D’ACADIA UNIVERSITY 3 À 1, DANS UNE PARTIE DE HOCKEY 
MASCULIN DE SPORT UNIVERSITAIRE DE L’ATLANTIQUE À WOLFVILLE, 
EN NOUVELLE-ÉCOSSE DEVANT PLUS DE 1200 SPECTATEURS.

C’ était la deuxième 
victoire de suite de 
la troupe de Derek 
Cormier lors du 

voyage de deux rencontres 
dans la province voisine. Jeremy 
Lapointe (Samuel Guilbault, 
Jérémy Michel), en avantage nu-
mérique, a offert une avance de 
1 à 0 aux visiteurs à mi-chemin 
de la première période. Bailey 
Beach a nivelé les chances à 10 
:04 de la période médiane pour 
redonner vie aux siens. Yann-Fé-
lix Lapointe a donné une douche 
froide à l’équipe locale avec le 
deuxième des siens sans aide 
quatre minutes plus tard. Tho-
mas Pelletier (Alexis Arsenault, 
Jeremy Lapointe) a marqué le 
filet d’assurance à 16 :43. Il n’y a 
eu aucun pointage en troisième.  

Moncton a dirigé 36 tirs 
vers Thomas Couture des 
Axemen, le perdant. Les Axemen 
étaient 0-en-3 lors des avantages 
numériques et Moncton, 1-en-3.

« Nous avons joué comme 
une équipe et avec discipline, se 

Normand A. Léger

VICTOIRES DES AIGLES BLEUS EN NOUVELLE-ÉCOSSE

Les Tigers de Dalhousie Univer-
sity (2-4-0-0=4pts, 6e position) 
ont marqué à trois reprises en 
première période pour ensuite 
inscrire une victoire de 4 à 0 face 
aux Aigles Bleues de l’Université de 
Moncton (3-2-0-1=7pts, 4e posi-
tion), samedi soir à l’aréna J.-Louis-
Lévesque au hockey féminin de 
Sport universitaire de l’Atlantique 
devant plus de 250 spectateurs.

Moncton avait aussi perdu 
à domicile 3 à 1 vendredi soir 
face aux X-Women de St. Francis 
Xavier University.  

Les Aigles Bleues ont livré 
37 lancers contre la gardienne 
Grace Beer sans être capable de la 
déjouer. Olivia Eustace, Anika Curri 
en avantage numérique, et Brook-
lyn Paisley ont trouvé à déjouer 
la gardienne Audrey Berthiaume 
en première. Emma Bishop a 
marqué dans un filet désert en fin 
de troisième période pour le 4e 
but des siennes. Berthiaume a vu 
24 rondelles durant la partie qui a 
donné du jeu rapide et d’un bout à 
l’autre de la patinoire. 

Dalhousie était 1 en 5 lors 
des avantages numériques et 
Moncton, 0 en 6. Il n’y a eu aucun 
but en période médiane. Un 
nombre d’anciennes joueuses 
étaient présentes lors de la partie 
à la programmation du retour 
annuel des anciens et anciennes au 
campus de Moncton.

« On ne s’est pas présenté. 
Crédit à Dalhousie qui a joué une 
bonne partie, admet l’entraîneur 
des Aigles Bleues, Marc-André Côté. 
On n’a pas fait les choses néces-
saires pour marquer et on a raté 
les deuxièmes occasions. On va se 

félicite l’entraîneur du Bleu et Or 
Derek Cormier. On a très bien géré 
cette partie et celle de vendredi soir. 
Les joueurs étaient dans la partie 
et ont su profiter de nos occasions. 
Notre jeu en avantage numérique 
a effectué son travail. Les gars ont 
fait une très bonne besogne lors des 
deux parties. Notre gardien a aussi 
effectué son travail. »

« On a très bien joué en équipe, 
ajoute la première étoile, Olivier Adam. 
Notre défensive s’est démontrée et 
je voyais bien la rondelle sur cette 
grande surface glacée. Je m’adapte 
bien au hockey universitaire. C’est bien 
plus physique et rapide que le junior 
majeur avec des hommes. Le jeu est 
plus mature. »

Vendredi, l’attaquant Nathaël 
Roy a inscrit deux buts et une aide 
en permettant aux Aigles Bleus de 
remporter une victoire de 5 à 2 sur 
les Huskies de Saint Mary’s, classés 
no7 par U SPORTS, à Halifax.

Dès le premier sifflet, l’action 
a été rapide et furieuse avec des 
allers-retours de la part des deux 
équipes. Les Huskies ont frappé 
en premier avec le but de Bradey 
Johnson, qui a décoché un tir 

contre le gardien des Aigles Bleus 
Olivier Adam pour trouver le fond 
du filet à 8 :44 de la première 
période. À peine 43 secondes plus 
tard, les Huskies ont doublé leur 
avance avec le filet de Thomas 
Casey. Moncton a réduit l’avance 
des Huskies de moitié moins d’une 
minute plus tard, alors qu’un tir du 
défenseur Yann-Félix Lapointe a 
battu Helvig pour porter la marque 
à 2 à 1 à 10 :14. Avec un peu moins 
d’une minute à faire en deuxième, 
Moncton a trouvé son but éga-
lisateur alors que Nathaël Roy a 
frappé un retour roulant devant 
Helvig pour créer l’égalité à 2 à 2 
avec 57 secondes à faire.

Au milieu de la troisième 
période, les Aigles Bleus ont profité 
du jeu de puissance et ont été en 
mesure de prendre leur première 
avance de la soirée, alors que 
l’attaquant Edouard St-Laurent a 
décoché un tir d’un angle difficile à 
10 :50. Les Aigles Bleus ajoutaient 
une paire de buts d’assurance avant 
la fin de la soirée. Avec 3 :39 à faire 
et Moncton en avantage numérique, 
Jérémy Michel a marqué et Nathaël 
Roy a ajouté un but dans un filet 
désert avec un peu plus de 20 
secondes à faire. 

Les Aigles Bleus auront deux 
parties à domicile vendredi et 
samedi. Ils recevront les Huskies de 
Saint-Mary’s et les Axemen d’Aca-
dia respectivement à 19h et 16 h.  

DEUX REVERS DES AIGLES BLEUES

Emilie Comeau (26) des Aigles Bleues s’empare de la rondelle à côté de son filet 
avant qu’une joueuse des Tigers puisse s’en emparer au hockey féminin de SUA 
samedi. (Photo Normand A. Léger)

Normand A. Léger

Le gardien recrue de Moncton, Olivier Adam garde ses yeux sur la rondelle près de son filet. Les autres joueurs sont Alexis Arsenault 
(9), Edouard St-Laurent (18) et Alexandre Couture (29). (Photo Peter Oleskevich)

remettre au travail lundi en vue de 
la joute de mercredi. »

L’attaquante Erika Plourde 
était la joueuse du match de son 
équipe. « Mon trio a mieux joué 
vers la fin, a-t-elle expliqué. On a eu 
des chances sans être capable de 
compléter le jeu. Ce n’était pas notre 
meilleure partie. Nous avons été indis-
ciplinées et il faut reprendre à jouer 
comme au début de la saison. Il faut 
se remettre sur la bonne voie. » 

Les Aigles Bleus se sont 
inclinées 3 à 1 face aux X-Women 
de St. Francis Xavier University (4-
0-0-0=8pts, 1re position) vendredi 
à l’aréna J.-Louis-Lévesque devant 
plus de 285 spectateurs.

Les visiteuses ont obtenu 
en avantage numérique un but de 
Mackenzie Lothian sur un beau 
lancer de la ligne bleue, la joueuse 
du match des visiteuses, à 14 :20 
de la période médiane pour briser 
une égalité de 1 à 1 pour signer la 
victoire. Kamdyn Switzer a réussi 
le but d’assurance dans un filet 
désert avec 11 secondes à jouer 
en troisième. McKiya Mazur a 
marqué le premier des X-Women 
à mi-chemin de la première. Emilie 
Lalancette (Elodie St-Jacques, Valé-
rie Haché) avait donné une priorité 
de 1 à 0 aux Aigles Bleues à 4 :58 
de la première.

La joueuse du match des 
Aigles Bleues, Annick Boudreau, 
a vu 37 rondelles dans la défaite 
et Brooklyn Oakes, 26 pour la 
victoire. Moncton était 0 en 5 
lors des avantages numériques 
et StFX, 1 en 8.

Moncton recevra la visite 
des Huskies de Saint Mary’s 
University mercredi soir à 19 h. 
Dalhousie recevra les Reds de 
UNB samedi soir. 
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J acob Gouchie (Néka 
Jean, Caleb Cyr) lors d’un 
avantage numérique et 
Patrick Baxter, dans un 

filet désert avec 12 secondes à 
jouer, ont réussi ces deux filets. 
Tristan Richard (Jaxon Somers) 
avec le gagnant en deuxième 
période et Austin Sanchez 
(Néka Jean) en première ont 
réussi les autres. Fredericton 

a marqué en deuxième. Aidan 
Green a vu 26 rondelles dans 
la défaite et Loïc Nadeau a 
repoussé 31 rondelles pour la 
victoire.  

Néka Jean a trouvé le fond 
du filet à quatre reprises et a 
ajouté une passe vendredi soir, 
alors que les Flyers ont démoli 
les Vito’s de Saint-Jean 14 à 1. 
Nathan Weber a deux buts et 
trois passes et Austin Sanchez, 
un but et six mentions d’aide. 
Brady Belliveau, Olivier O’Brien, 
Patrick Baxter, Jacob Gouchie 
et Luc Morais ont réussi les 
autres filets. Zachary Gill et 
Simon Bourque ont deux passes 
chacun. Simon Cormier n’a pas 
été trop occupé devant le filet 
avec 15 lancers comparé à 52 
pour les deux gardiens opposés. 
Moncton menait 6 à 1 dès les 
20 premières minutes de jeu. 

Ailleurs, le Moose du Nord 
a perdu 8 à 1 aux mains des Vi-
to’s de Saint-Jean, dimanche et 6 
à 4 contre les Knights de Char-
lottetown, vendredi. Samuel a 
deux passes pour le Moose. 

Les Flyers visitent les 
Caps à Fredericton jeudi soir à 
19h45 et recevront le Wild de 
Kensington samedi à 19h30 au 
Centre Superior Propane.

LES FLYERS RALLYE MOTORS NISSAN DE MONCTON ONT TROUVÉ LE FOND 
DU FILET À DEUX REPRISES EN TROISIÈME PÉRIODE POUR S’ASSURER 
UNE VICTOIRE DE 4 À 1 FACE AUX CAPS DE FREDERICTON, SAMEDI SOIR AU 
CENTRE SUPERIOR PROPANE, DANS UNE PARTIE DE LA LIGUE DE HOCKEY 
GARS -18 ANS DU NOUVEAU-BRUNSWICK-ILE-DU-PRINCE-ÉDOUARD.

Normand A. Léger

DEUX VICTOIRES 
DES FLYERS -18 ANS

ALEX FERGUSON
Position: Attaquant

Lieu de naissance: Dixon Point
Âge: 20 ans

Grandeur: 5pi8po 
Poids: 165lbs

Équipe actuelle de la LHJMQ: 
Koyotes de Kent (LHJNB)
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LES AIGLES BLEUS DE L’UNIVERSITÉ DE MONCTON (3-5-4=13PTS, 7E 
POSITION) SONT ÉLIMINÉS DU CHAMPIONNAT DE SOCCER MASCULIN DE 
SPORT UNIVERSITAIRE DE L’ATLANTIQUE QUI SE TIENDRA CETTE SEMAINE 
AU CAP-BRETON.

Lionel Feval s’apprête à expédier la balle vers la zone des Capers. (Photo Normand A. Léger)

L a formation masculine 
se devait de remporter 
la partie de samedi 
face à la formation de 

première position, les Capers 
de Cape Breton University (9-0-
3=30pts, 1re position). Dans une 
rencontre âprement disputée 
entre les deux équipes, Lionel 
Feval a marqué sur un tir de 
pénalité en temps additionnel 
pour ainsi permettre aux siens 
de jouer un match nul de 1 à 1. 
Les joueurs de Younes Bouida 
connaissaient l’enjeu. Avec une 
victoire des Tigers de Dalhou-
sie University 1 à 0 contre les 
Panthers de UPEI samedi, les 
Tigers ont pris le 6e et dernier 

Normand A. Léger

SOCCER MASCULIN : LES AIGLES 
BLEUS EFFACÉS DU CHAMPIONNAT 

Les Koyotes de Kent et les 
Knights du Sud-Est ont signé 
chacun une victoire la semaine 
dernière dans des joutes de la 
Ligue de hockey junior B du 
Nouveau-Brunswick.

Les Koyotes ont disposé 
du Poséidon de la Péninsule 
acadienne 6 à 5 samedi soir 
à Caraquet. C’est le filet de 
Joshua Breault dans un filet 
désert qui a été gagnant. Il 
donnait une avance de 6 à 4 
aux siens, mais l’équipe locale 
n’avait dit son dernier mot et 
a marqué avec 19 secondes à 
jouer. Julien LeBlanc a mené 
l’attaque avec deux buts, dont 
un en désavantage. Les autres 
sont venus des bâtons de 
Nicholas Bourque, Gabriel 
Poirier et Alex Cormier. Ivan 
Kovalev a trois passes pour 
les perdants. Cédric St-Pierre 
a marqué deux fois et Mi-
kael Fontaine, Yanic Hachey 
et Antoine Basque, un but 
chacun. Alex Allain a fait face 
à 48 lancers pour la victoire 
et Anthony Savoie, 55 pour la 
défaite. La troisième période a 

rang de qualifications avec 2 points 
de priorité sur le bleu et or.

Les Capers ont ouvert le 
score à la première demie en ins-
crivant leur filet à la 19e minute 
grâce à Owen Sheppard. Mattéo 
Blanc a réussi huit arrêts devant 
le filet du bleu et or alors que 
Daniel Clarke en a réussi quatre 
pour les Capers. Cape Breton a 
bénéficié de cinq bottés de coin 
et Moncton, deux.

Ce match était le dernier 
de la saison régulière pour les 
Aigles Bleus au Stade Croix Bleue 
Medavie. Les six équipes qui 
prendront part au championnat 
de SUA sont Cape Breton, St. 
Francis Xavier, University of New 
Brunswick, Memorial, Saint Mary’s 
et Dalhousie. 

Les Aigles Bleus ont été impuis-
sants devant la défensive des X-Men 
de St. Francis Xavier University 
lors du match de soccer masculin 
vendredi soir au Stade Croix Bleue 
Medavie du campus de Moncton. 

Les X-Men ont ouvert la 
marque lors de la première mi-
temps grâce au joueur Charlie Wa-
ters qui compte le premier à la 29e 
minute. En début de la deuxième 
demie, les X-Men ont marqué leur 
deuxième but grâce au joueur 
Isaac VanWychen à la 49e minute. 
Son coéquipier Logan Rieck a 
inscrit le 3e à la 73e minute. Malgré 
plusieurs tirs cadrés de la part des 
X-Men, le gardien des Aigles Bleus, 
Mattéo Blanc a réalisé plusieurs 
arrêts décisifs. Blanc a réussi huit 
arrêts, comparé à quatre pour Sa-
muel Diltz. Moncton a bénéficié de 
sept bottés de coin et StFX, 14. Le 
joueur du match pour les X-Men 
est Logan Rieck et Julien Kisse 
pour les Aigles Bleus. 

JUNIOR B : VICTOIRES DES 
KOYOTES ET DES KNIGHTS  
Normand A. Léger été marquée de 20 punitions, 

10 par équipe.
Les deux buts en troi-

sième période par Patrice 
LeBlanc ont permis aux 
Knights de Cap-Pelé de vaincre 
les Vito’s de Moncton 5 à 3 au 
Centre Superior Propane. Pa-
trick LeBlanc et Yanick LeBlanc 
en première et Nicholas Pitre 
en deuxième ont complété le 
pointage des gagnants sur la 
route. Andrew Cyr une fois et 
Alex Melanson, deux, ont assu-
ré l’offensive des Vito’s. Samuel 
Ouellette a obtenu 24 arrêts 
dans la victoire et Cameron 
Thomas a été très occupé avec 
49 arrêts. Aucune équipe n’a 
pu marquer en trois avantages 
numériques. 

Les Metros de la province 
voisine visitent les Vito’s jeudi 
soir à 19h45 au Centre Supe-
rior Propane. Les Koyotes vont 
être les hôtes du Poséidon 
vendredi à 19h30 à l’aréna de 
Cocagne et les Knights jouent 
samedi à 19h45 à Cap-Pelé en 
recevant les Vito’s. Les Knights 
vont affronter le Poséidon 
samedi à 20 h au Colisée Léo-
pold-Foulem de Caraquet.  

JULIEN LEBLANC PATRICE LEBLANC

RETROUVEZ D’AUTRES ACTUALITÉS SPORTIVES SUR WWW.MONITEURACADIEN.COM
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E lle tenait à se démar-
quer durant les journées 
de compétitions afin 
d’assurer sa place avec 

Équipe Canada pour les deux 
courses de la Coupe du Monde 
qui se tiendront à Montréal du 
20 au 22 et du 27 au 29 octobre. 
Elle a réalisé tout un exploit en 
chassant de la plus haute marche 
du podium les patineuses du 
Québec qui, habituellement, 
remportent les titres canadiens 
d’une année sur l’autre.

Michael Peterson de 
Charlottetown a été le plus 
rapide du marathon de 42 km 
avec un temps de 2h50m48s. La 
médaille d’argent appartient à 
Timmy Basque de Shippagan en 

2h58m45s et Philippe Bélanger 
de Moncton a raflé le bronze et 
la 3e position en 3h00m25s. Mi-
chaela Scherger de East Lawren-
cetown en Nouvelle-Écosse a 
été la première femme et 8e en 
tout en 3h22m25. Lisa MacLean 
de Beaver Bank (N.-É.) a termi-
né 15e et la 2e des femmes en 
3h29m43 et le bronze appartient 
à Kennedy Albinet de Moncton 
en 3h31m45s. 85 personnes ont 
pris part au marathon.

Greyson Tremble de Monc-
ton a remporté la course de 
5km en 17m21s. Jean-Marc 
Boudreau de Memramcook 
était 2e en 17m57s et Ryan 
Landry de Dieppe, 3e en 18m15. 
Allison Wasson de Dieppe était 
la première fille et 4e en tout 
en 18m22s. Jean-Michel Robi-

MALGRÉ LA PLUIE BATTANTE DIMANCHE MATIN, PRÈS DE 1 200 PERSONNES 
ONT PARTICIPÉ AUX DIVERSES COURSES DE COURIR POUR LIRE DANS LA 
RÉGION DU SUD-EST AVEC LE MARATHON, LE SEMI-MARATHON ET LES 
DISTANCES DE 10KM ET 5KM EN PLUS DE LA COURSE/MARCHE FAMILIALE.

Normand A. Léger

Il fallait avoir du vouloir et ces gens ont bien apprécié leur expérience. Photos Normand A. Léger.

chaud de Moncton était 6e en 
18m36s. Il y avait 370 coureuses 
et coureurs au départ.

Le plus rapide du 10km 
a été Julien Thibodeau de 
Bathurst en 35m50s suivi 
de Michel Vautour de Grand 
Lakeburn en 39m57s et de 
Conor Sexton de Fredericton 
en 40m05s. Amanda Bartlett 
de Fredericton était la pre-
mière femme au fil d’arrivée 
en 43m17s et Suzanne Myers 
de Moncton, la deuxième en 
44m05s. Il y avait 335 partici-
pantes et participants.

Le gagnant de la course 
de semi-marathon est Ian 
Verschoor de Berwick au 
Nouveau-Brunswick avec un 
temps de 1h16m47s. Brandon 
LeBlanc de Dieppe a pris le 2e 
rang en 1h16m53s et le bronze 
appartient à Adam Arsenault 
de Quispamsis en 1h16m59s. 
Paul Gallant de Dieppe a fini 
5e en 1h17m15s. Julia Reid 

COURIR POUR LIRE : LA PLUIE 
N’A PAS DÉCOURAGÉ LES GENS

Howell de Fredericton était la 
première femme en 1h27m10s 
et Sacha Hourihan de Sussex 
Corner, la 2e en 1h29m36s. 
Il y avait 385 participantes et 
participants.

Le marathon Courir pour 
lire était de retour suite à son 
annulation en groupe pour 
quelques années en raison de la 
pandémie. La course est organi-
sée par un groupe de coureurs 
locaux. Les fonds recueillis sont 
versés à l’appui d’initiatives d’al-
phabétisation dans le Sud-Est de 
la province. Les temps sont aussi 
homologués pour se qualifier 
pour le marathon de Boston.

Malgré la pluie, ces coureurs avaient du plaisir.
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P lusieurs personnes 
étaient présentes pour 
rendre hommage à ces 
sportifs qui ont marqué la 

scène locale, provinciale, nationale 
et internationale.

Les deux athlètes sont Gene-
viève Lalonde, athlétisme et cross-
country qui a participé à deux Jeux 
Olympiques, et Travis Jayner au 
patinage de vitesse et gagnant de la 
première médaille olympique par 
un athlète de la région aux Jeux 
de Vancouver 2012. Les bâtisseurs 
sont Peter Stuart en athlétisme 
et Raymond Cormier en karaté 
kyokushin. Les équipes intronisées 
comprennent les Mets de Moncton 
1985 à 1989 au baseball et des 
Wildcats de Moncton 2005-2006. 
Les nouveaux membres ont été 
intronisés lors d’une cérémonie 
digne de leurs accomplissements. 
Des nombreux, parents, amis et 
anciens intronisés étaient présents.       

Les Wildcats de Moncton de 
la LHJMQ ont remporté en 2006 

leur première Coupe du Président, 
soit le trophée de championnat de 
la Ligue de hockey junior majeur 
du Québec. L’équipe a aussi mérité 
le trophée Jean Rougeau, attribué 
au champion de la saison régulière, 
avant de participer aux élimina-
toires. Dans la foulée de sa victoire 
dans la LHJMQ, les Wildcats ont 
été l’équipe hôte de la Coupe 
Memorial : Moncton est devenue 
la deuxième ville de la division 
des provinces de l’Atlantique à 
accueillir ce prestigieux événement. 
Même si elle a perdu pendant 
les finales, elle a été saluée par la 
collectivité pour son ardeur et sa 
fougue dans les séries. L’équipe a 
joué 70 matchs, en remportant 52 
victoires et en cumulant 107 points 
et 357 buts; 10 de ses joueurs 
ont finalement été repêchés dans 
la LNH. Il s’agissait d’un nouveau 
précédent pour les Wildcats de 
Moncton, équipe qui a la capacité 
de jouer comme des champions! 
Christian Gaudet de Memramcook 
était le capitaine de la forma-
tion. Les joueurs étaient Oskars 
Bartulis, Maxime Bélanger, Graham 
Black (thérapeute du sport), Luc 
Bourdon, Jean Brousseau (gou-
verneur de la LHJMQ), Jean-Philip 
Chabot, Bob Cormier (soigneur), 
Philippe Dupuis, Matt Eagles, Nick 
Emanuele, Danny Flynn (entraî-

neur adjoint), Christian Gaudet, 
Stéphane Goulet, Josh Hepditch, 
Robert Irving (président), Frantz 
Jean (entraîneur de gardiens de 
but), Martin Karsums, Daniel 
Lacroix (entraîneur adjoint), Serge 
LeBlanc (responsable de l’équipe-
ment), Andrew MacDonald, David 
MacDonald, Danny MacKinnon, 
Brad Marchand, Matt Marquardt, 
Chris Morehouse, Ted Nolan 
(entraîneur en chef, directeur des 
opérations), Adam Pineault, Jérôme 
Samson, Guy Savoie (thérapeute 
du sport adjoint), Bill Schurman 
(directeur de l’administration), 
Jhase Sniderman, Tim Spencer, Josh 
Tordjman, Nathan Welton, et Keith 
Yandle. Le président Robert Irving 
a accepté l’honneur au nom de la 
formation. Il a vanté les mérites de 
cette formation dont plusieurs ont 
été repêchés dans la Ligue natio-
nale de hockey et qui sont encore 
actifs dans ce sport.

L’équipe de baseball des 
Mets de Moncton de 1985-1989 
a accompli de prodigieux exploits 
durant son existence. Dans ces 
cinq années, l’équipe a remporté 
cinq championnats du Nouveau 
Brunswick consécutifs, quatre 
championnats de l’Atlantique 
consécutifs, deux championnats de 
la Nouvelle Écosse et une médaille 
de bronze au Championnat natio-

De gauche à droite, Randy Roth président du Mur, Robert Irving (Wildcats), Raymond Cormier, Peter Stuart, Travis Jayner avec sa médaille olym-
pique, Marc Lalonde qui représentait sa fille Geneviève et le représentant des Mets, Tim Mellon. 

nal. Son succès soutenu était une 
source de passion et de fierté dans 
la communauté du baseball. Les 
Mets de Moncton attiraient à leurs 
matchs 2 000 fervents partisans 
dans les gradins du parc Kiwanis. 
Les membres des équipes étaient 
Glenn Arsenault, Rodney Babcock, 
Terry Beek, Luc Belliveau, Mike Be-
Long, Raymond Bourque, Richard 
Boutot, Ronnie Bourque, Bob 
Bowser (joueur/entraîneur), Glenn 
Burt, Ralph Chambers (joueur/
entraîneur), Pat Collette, Don Cor-
mier, Rhéal Cormier, Terry Coyle, 
Bobby Dupuis, Laurier Fecteau, 
Jean Fortin, Dino Gallant, Gary 
Gibbon, Cléo Godin, Ron Hardy, 
Rich Houser, Jamie Hynes, Alan 
Jones, Ross Kidney, Bob LeBlanc, 
Danny LeBlanc (entraîneur), Danny 
LeBlanc (entraîneur), Bill Lee, Mark 
Letterick, Grant Lipscombe, Paul 
Marcoux, Bill McBeath, Stephen 
McWilliam, Gary Melanson, Tim 
Mellon, Charlie Michelin, Ed Mulvey, 
Ron Munro, Jean-Paul Richard, Bob 
Scott, Doug Simunic, Peter Slauta 
(entraîneur), et John Walchuck.

Raymond Cormier apporte 
depuis plus de 40 ans, à la fois 
comme athlète et entraîneur, son 
concours à la communauté du ka-
raté Kyokushin du Grand Moncton. 
Des centaines de ses élèves sont 
devenus ceintures noires et ont 
voyagé, au Canada et à l’étranger, 
avec des équipes juniors et adultes 
pour représenter Moncton. Il est 
très fier du fait que trois de ses 
élèves sont devenus champions du 
monde et que deux autres se sont 
classés au deuxième rang mondial. 
Shihan Ray a été coté ceinture 
noire 6e degré en novembre 2021 
par des dirigeants au Japon. Il a 
rappelé que ses athlètes se sont 
distingués à travers le monde dans 
son discours d’acceptation.

La volonté indéfectible de Pe-
ter Stuart d’encadrer et d’appuyer 
les aspirants athlètes en athlétisme 
de toute la province témoigne de 
sa passion pour le sport. C’est en 
1979 qu’il a commencé à le faire, et 
bien qu’il ait été entraîneur dans un 
certain nombre de sports organi-
sés, il s’intéresse essentiellement à 
l’entraînement dans l’athlétisme. Il 
s’est dit heureux des performances 
des ses athlètes sur les scènes 
locale, provinciale, nationale et 
internationale.

Patineur olympien de vitesse 
sur courte piste, Travis Jayner est 
quadruple médaillé des Champion-

nats du monde et 20 fois médaillé 
de la Coupe du monde. Il est le 
premier athlète de la région des 
trois collectivités à remporter une 
médaille olympique : il a raflé une 
médaille de bronze dans le relais 
de 5 000 m dans le cadre des 
Jeux olympiques d’hiver de 2010 
à Vancouver. C’est toutefois pour 
sa bienveillance et son dynamisme 
qu’il est le mieux connu. Il sait 
prodiguer les mots qui sauront en-
courager les étudiants de la région. 
Lors de son discours, il a louangé 
les chances locales de s’entrainer 
et de grandir dans le sport tout 
en ayant la chance de représenter 
son pays. Il avait sa médaille avec lui 
qu’il a montré à la foule.  

Geneviève Lalonde a participé 
deux fois aux Jeux olympiques. Elle 
est médaillée d’or de la course 
d’obstacles de 3 000 mètres des 
Jeux panaméricains. Sa persévé-
rance, sa passion et sa capacité de 
triompher des obstacles ont fait 
d’elle une cheffe de file de sa com-
munauté. Elle a pris part à plusieurs 
niveaux de compétitions avant de 
se rendre aux Jeux olympiques. Elle 
a été nommée recrue canadienne 
de l’année d’USPORTS pour le 
cross-country (2010) et le prix 
de l’Athlète féminine de l’année 
du Nouveau Brunswick (2010 et 
2022). Modèle pour beaucoup, elle 
sait donner l’exemple, sur piste 
et hors-piste. Le mentorat qu’elle 
exerce auprès de jeunes athlètes 
et sa participation bénévole aux 
initiatives locales témoignent de sa 
volonté de redonner à sa commu-
nauté. Elle a tenu à remercier les 
gens lors d’une présentation vidéo, 
elle qui vient d’accoucher d’une pe-
tite fille dans la région de Vancou-
ver. Elle a souligné ses premières 
courses dans la région de Moncton 
qui ont été les premières étapes 
vers les Jeux olympiques.

Le Mur de la renommée 
sportive de Moncton, situé à 
l’intérieur du Centre Avenir, 
reconnaît les personnes qui ont 
fait des contributions importantes 
à la communauté sportive de 
Moncton. Les intronisés sont des 
bâtisseurs, des entraîneurs, des 
équipes et des athlètes qui ont 
démontré une force, une déter-
mination et un esprit sportifs ex-
ceptionnels. Les candidatures sont 
acceptées tout au long de l’année. 
Cependant, celles soumises avant 
le 15 juin seront examinées pour 
l’année en cours.

LE MUR DE LA RENOMMÉE 
SPORTIVE DE LA VILLE DE 
MONCTON S’EST ENRICHI DE SIX 
NOUVEAUX MEMBRES LORS D’UNE 
SOIRÉE GALA AU THÉÂTRE CAPITOL 
SAMEDI SOIR.

Normand A. Léger

MONCTON : SIX NOUVEAUX MEMBRES 
AU MUR DE LA RENOMMÉE SPORTIVE
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Samedi, lors de la Classique de 
cross-country pour jeunes de 
l’Université de Moncton au cam-
pus de Moncton, la pluie n’a pas 
affecté les performances.

Olivia Smith a remporté 
les honneurs de la course de 
500m des -6 ans filles suivie de 
Sofia Mekary. Malik Mekary a 
raflé l’or des gars -6 ans. La plus 
rapide des filles -8 ans est Gravie 
LeBlanc avec Daphnée Losier en 
2e position. Chez les gars, Isaac 
Gautreau-Brown a remporté les 

honneurs et Malik Mekary, 2e.
La gagnant des filles -10 ans 

est Alia Sommerville. Maimuna Bah 
était 2e; Rose Gallant 3e; Marika 
Cormier 4e et Josianne Allain 
5e. Chez les gars 1,5km. Marty 
Vandecasteele a fini premier, Alec 
Lord 2e, Noah Jaillet McDonald 3e 
et Adrien Frenette 4e. 

Le 2km filles -12 ans a été 
remporté par Sabrina Godin et 
Ève Maillet était 2e, Stella Vigneau 
3e; Liara Sommerville 4e et Emma 
Rose LeBlanc 5e. Lucas Jaillet Mc-

Donald a fini premier des gars, sui-
vi de Ben Counsell; Simon Sewell; 
Nickolas Venardos; Thomas Alec 
Boucher-Murray et Félix Losier.

Rafaelle Parent a fini première 
des filles -14 ans et chez les gars 
-16ans, Harley Stewart-Blizzard 
a terminé premier. Chez les 
hommes ouverts, 6km, Kieran Mc-
Donald était premier et Kim Ro-
berts chez les femmes vétérantes. 
Glenn Trites et Paul Thibodeau ont 
fini 1er et 2e chez les hommes 
vétérans.

CROSS-COUNTRY : LES JEUNES COURENT 

Alexane Dupuis

Olivier Adam

La Dieppose Alexane Dupuis 
et le Québécois Olivier 
Adam, originaire de Drum-
mondville, sont les athlètes 

de la semaine IRM Moncton MRI 
du 16 au 22 octobre 2023 tels que 
choisi par le Service de l’activité 
physique et sportive du campus de 
Moncton de l’UdeM.

Joueuse de milieu et capitaine 
de l’équipe, Alexane Dupuis a certes 
été un élément clé lors des deux 
joutes de soccer des Aigles Bleues en 
fin de semaine. Malgré les résultats 
décevants, elle a démontré des 
performances exceptionnelles. Elle a 
disputé deux grands matchs et était 
le pilier lors des constructions de jeu. 
Elle est la joueuse qui a récupéré le 
plus de ballons au milieu de terrain. 
Sa constance et sa concentration 
sont un exemple de persévérance, 
même dans les moments les plus dif-
ficiles des matchs. Elle est étudiante 
de troisième année en éducation 
(éducation physique).

Le gardien de but recrue Olivier 
Adam a remporté deux victoires 
devant la cage des Aigles Bleus au 
hockey masculin en fin de semaine. 
Il a repoussé 30 tirs samedi et a été 
choisi première étoile de la partie 
dans la victoire de 3 à 1 des siens 
face aux Axemen à Wolfville. Vendredi 
à Halifax, il a repoussé 32 lancers et 
gardé son équipe dans la partie avec 
un gain de 5 à 2 contre les Huskies. 
Il n’a pas accordé de filet lors de 
cinq désavantages numériques. Il est 
étudiant de 1re année au baccalauréat 
en ingénierie (génie civil). 

La Dieppose Alexane Dupuis 
et le Québécois Olivier Adam, 
originaire de Drummondville, 
sont les athlètes de la semaine 

IRM Moncton MRI du 16 au 22 oc-
tobre 2023 tels que choisi par le Ser-
vice de l’activité physique et sportive 
du campus de Moncton de l’UdeM.

Les Aigles Bleues de l’Université 
de Moncton ont terminé leur saison 
2023-2024 en fin de semaine avec 
deux défaites au soccer féminin de 
Sport universitaire de l’Atlantique.  

Samedi, dans la dernière joute 
du calendrier régulier au Stade Croix 
Bleue Medavie du campus de Monc-
ton, une performance de 6 buts de la 
part de l’attaquante numéro 12 Alliyah 
Rowe a permis aux Capers de Cape 
Breton University (10-1-1=31pts, 2e 
position) de vaincre les Aigles Bleues 
de l’Université de Moncton (0-9-
3=3pts, 10e position) 8 à 1. 

Rowe a établi une nouvelle 
marque en carrière universitaire pour 
une joueuse de soccer de SUA avec 
son 4e but (son 54e en carrière), et 
elle l’a amélioré avec les deux autres. 
Le record précédent était de 53 buts.

Madeleine Belliveau a réussi 
l’unique filet des siennes en fin de 
partie. Chloe Parsons a vu quatre 
bottés au but pour la victoire devant 
le filet et Krista Phillips a été occupé 
avec 17, dont 9 arrêts dans la défaite. 
Les Capers ont eu cinq bottés de coin 
et les Aigles Bleues, 1. 

« On a eu une assez bonne saison 
même si on n’a pas obtenu tous les 
points qu’on voulait, déclare la capitaine 
Alexane Dupuis. On a quand même 
atteint certains objectifs en équipe. On 
souhaitait des victoires, mais on a eu des 

points. On va poursuivre nos entraîne-
ments cet hiver et j’ai bien de l’espoir 
pour l’année prochaine. On a eu trop de 
blessures cette année » 

Selon l’entraîneur Mehyar Ze-
karoui, « on a eu une fin de saison très 
difficile. On a connu un meilleur début 
de saison, on a touché à la victoire dans 
certains matchs, mais cela nous a échap-
pé. Les blessures à des joueuses clés ont 
affecté notre rendement. Mentalement, 
c’était assez difficile de remettre l’équipe 
sur le terrain avec les défaites. »

Les Capers terminent la saison 
au 2e rang du classement et les Aigles 
Bleues au 10e. Cape Breton sera 
l’équipe hôtesse du championnat de 
SUA du 26 au 29 octobre. St. Francis 
Xavier, Acadia, Dalhousie, Memorial et 
Saint Mary’s sont les autres équipes 
qualifiées pour le championnat.

Monica Mazerolle (5 ans), Alexan-
dra Roy et Zoe Brockbank (4 ans) ont 
été reconnues avant le match pour 
leur contribution à l’équipe. 

Les Aigles Bleues se sont inclinées 
8 à 0 face aux X-Women de St. Francis 
Xavier University vendredi soir au 
Stade Croix Bleue Medavie. La joueuse 
du match pour les X-Women est Ava 
Elgood et Alexane Dupuis pour les 
Aigles Bleues. 

Normand A. Léger

ALEXANE DUPUIS ET OLIVIER ADAM 
ATHLÈTES DE LA SEMAINE

SOCCER : DEUX REVERS DES 
AIGLES BLEUES EN FIN DE SAISON

Emma Rose LeBlanc. Marty Vandecasteele

La capitaine Alexane Dupuis amorce une 
attaque. (Photo Normand A. Léger)
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Ces deux équipes ont subi 
des défaites lors des 
joutes vendredi et same-
di, ce qui les a éliminées 

des séries de fin de saison. 
Harrison Trimble, Moncton, 

Riverview et Tantramar sont les 
quatre formations de la Confé-
rence de l’Est qui se sont quali-
fiées. Mathieu-Martin a fini 5e à 

LA SAISON DES MATADORS DE 
MATHIEU-MARTIN ET DES OLYM-
PIENS DE L’ODYSSÉE EST TERMINÉE 
DANS LA LIGUE DE FOOTBALL DES 
ÉCOLES SECONDAIRES DU NOU-
VEAU-BRUNSWICK.

Normand A. Léger

MATADORS ET OLYMPIENS ÉVINCÉS DES SÉRIES AU FOOTBALL
un point de Tantramar et L’Odys-
sée 6e. McNaughton ferme 
la porte en 7e. Dans l’Ouest, 
Kennebecasis Valley, Saint-Jean, 
Fredericton et Leo Hayes sont 
en séries. St. Malachy’s, Oro-
mocto et l’école Sainte-Anne 
sont en vacances. 

Les Matadors ont baissé 
l’échine 14 à 9 face aux Purple 
Knights de Moncton vendredi 
soir au terrain de Dieppe dans 
une partie déterminante devant 
bien des spectateurs. Jacob Picard 
a réussi l’unique touché des 
Matadors suivant une course. 
Amine Sellal a ajouté la transfor-
mation et les Knights ont accordé 
2 points avec le ballon dans leur 

zone. Geo Ryo a marqué deux 
majeurs pour les Purple Knights 
et Jack LeBlanc a réussi les trans-
formations d’un point chacune. 

Selon l’entraîneur Philippe 
Long, « c’est une défaite crève-
cœur. On a bougé le ballon, 
mais des petites erreurs se sont 
accumulées pour leur céder du 
terrain. Toute la saison, on a vou-
lu placer l’accent sur le jeu lors 
d’une partie serrée. On grandit 
comme programme et on a fait 
du progrès. Il faut porter atten-
tion aux détails. On possède une 
équipe capable d’effectuer le 
travail. L’équipe a été exposée 
aux matchs serrés et parfois du 
mauvais côté et d’autres avec 

des victoires serrées. Il faut se 
donner la chance de gagner et 
finir la job. On prend le temps 
de se reposer et on revient 
travailler. »

Le joueur défensif Adyson 
Leaman termine sa carrière de 
football à l’école secondaire. « 
C’est difficile de perdre, mais on 
avait un bon groupe au football 
et je suis heureux. Je veux remer-
cier les joueurs pour notre saison. 
Défensivement, on était plus serré 
pour arrêter leurs gros gars. »

« Ceci fait mal, d’ajouter 
le porteur de ballon Cédrick 
McLaughlin. C’est la fin du football 
scolaire. J’ai travaillé des semaines, 
mois et années en solo et avec 

l’équipe et perdre comme cela 
ce soir fait mal. On avait une 
bonne équipe avec de bonnes 
personnes. » Toutes ces heures 
d’entraînement ont défilé 
devant ses yeux et il avait le 
cœur gros.

Selon le quart-arrière 
David Pellerin, « on a com-
mencé lentement et on n’a 
pas pu finir nos poussées vers 
la zone adverse et on a perdu 
du temps. L’année a été super 
fun avec les joueurs capables 
sur le terrain. J’espère que 
cette saison peut engager les 
autres joueurs dans l’avenir. 
Je suis assez content de la 
manière que la saison se 

Lienzo Nimat

12e année et entraîneurs

Olympiens de L’Odyssée 2023-2024
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termine, mais pas content de 
la défaite. »

Ailleurs, les Trojans de 
Harrison Trimble et les Royals 
de Riverview ont fait match 
nul 28 à 28. Les Castors de 
l’école Sainte-Anne et les 
Saints de St. Malachy’s ont 
fait match nul 21 à 21 dans 
l’Ouest. Les Titans de Tantra-
mar et les Trojans de Trimble 
vont s’affronter en demi-finale 
de conférence vendredi à 19h 
à Trimble et les Royals de Ri-
verview et les Purple Knights 
de Moncton seront opposés 
vendredi à 19h au terrain de 
Moncton. 

DÉFAITE DES OLYMPIENS  
À SACKVILLE POUR  
TERMINER LA SAISON
Les Olympiens de L’Odyssée ont 
été blanchis 45 à 0 par les Titans 
de Tantramar samedi à Sackville 
dans leur dernière joute de la 
saison. 

« C’est une saison difficile à 
expliquer, de dire l’entraîneur chef 
des Olympiens, Marcel Doiron. 
C’est certain qu’on aurait dû avoir 
un meilleur sort. Je suis désappoin-
té d’avoir été éliminé. Certaines 
décisions des officiels n’ont pas 
aidé la cause. On a connu des ratés 
et les blessures à des joueurs clés 
n’ont pas aidé. On est passé du 

AA au AAA et certaines parties ont 
été serrées et d’autres non. On va 
maintenant porter notre attention 
vers la prochaine saison. »

Les Olympiens ont 23 
joueurs de 12e année qui ont 
disputé leur dernière saison 
dont le quart Taylor Boudreau et 
le joueur défensif Lienzo Nimat. 
Il y avait 13 de ces 23 joueurs 
qui en étaient quand même à 
leurs premières expériences  
au football.

« Avec le programme junior, 
j’espère maintenant que les 
joueurs arriveront avec de l’ex-
périence, d’ajouter Doiron. On 
se doit de rebâtir l’équipe et le 

programme. On a quand même un 
bon noyau de joueurs pour la pro-
chaine saison. » Taylor Boudreau, 
Jayden Field, Riley Whittaker, 
Lienzo Nimat, Nadir Shetrit et 
le botteur Cameron Dillon sont 
des joueurs qui ont laissé leur 
marque avec le programme. 
Notons que Dillon n’a pu jouer 
cette saison, il a eu un diagnostic 
de cancer au genou.  

Le joueur défensif Lienzo 
Nimat, 17 ans, a joué trois 
saisons avec les Olympiens. Il 
espère maintenant poursuivre 
ses études et le football dans 
une université ou un Cégep. « 
J’ai beaucoup appris du football, 

12e ANNÉE – Les 12e année avec les Matadors cette saison. 

Matadors de Mathieu-Martin 2023-2024 David Pellerin

RETROUVEZ D’AUTRES ACTUALITÉS SPORTIVES SUR WWW.MONITEURACADIEN.COM

comme joueur et surtout comme 
une personne. Je suis déçu que 
nous n’ayons pu nous qualifier 
pour les séries. Notre saison a 
mal commencé, on a bien joué 
dans des parties et moins bien 
dans d’autres. Les blessures n’ont 
pas aidé. J’ai appris comment 
jouer en équipe. Notre défaite en 
finale deux ans passés alors que 
j’étais en 10e année me reste 
dans la tête. »

La saison automnale de 
football lance les sports sco-
laires à chaque saison et attire 
bien des spectateurs, comme 
le plus de 3 0000 au Bowl de 
l’Acadie.     
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VOUS PENSEZ AVOIR ÉTÉ 
VICTIME DE FRAUDE? 

La sécurité 
en ligne, c’est 
l’affaire de tous! 

www.uni.ca/securite/

• Méfiez-vous des messages suspects ou de source inconnue. 

• Ayez le réflexe de douter du numéro de téléphone sur l’afficheur ou de 
l’adresse courriel. 

• Si une personne prétend être un employé, prenez son numéro de téléphone, 
raccrochez et rappelez l’entreprise ou votre fournisseur de service. 

• Méfiez-vous des liens. 

• Utilisez des mots de passe combinés de majuscules, de chiffres et de 
caractères spéciaux tels *, $, etc. 

• Évitez de partager de l’information personnelle. 

Voici des mesures simples et efficaces : 

1. Communiquez avec nous au 1 888 359−1357.  

2. Communiquez avec votre fournisseur de cartes de crédit au numéro 
indiqué à l’endos de votre carte.  

3. Avisez les bureaux de crédit Equifax (1 800 465−7166) et 
Trans Union (1 877 713−3393). 

4. Appelez le Centre antifraude du Canada au 1 888 495−8501 et 
informez votre service de police locale. 

Octobre est le mois de la cybersécurité. Soyez à l’affût des dernières 
tendances d’hameçonnage, telle que l’arnaque de type « grand-parent », 
l’hameçonnage sur Internet ou la fraude liée à la santé. 

UNI a à cœur votre cybersécurité 

Seriez-vous capable de détecter un message frauduleux 
ou d'éviter de vous faire arnaquer? Il vaut mieux être 
préparé afin d’éviter bien des tracas!  

LA VIGILANCE EST LA CLÉ


